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La ville de Sousse qui sera prochainement dot®e dôun programme de d®veloppement urbain int®gr® (PDUI) 

dont lôobjectif essentiel est ç de faire profiter sa population de meilleures conditions ®conomiques, 

environnementales et sociales è (TDR).   [ Termes de références] 

 

La présente étude de Diagnostic et Orientations sôinscrit dans la premi¯re ®tape du plan directeur des 

espaces publics. Cette même étude se situant parmi quatre composantes qui forment le PDUI :  

1. Composante urbanisation : ç Elle doit notamment permettre de doter le Grand Sousse dôune vision 

prospective de son d®veloppement territorial ainsi que dô®valuer et actualiser les documents de planification 

urbaine de la ville, le Plan dôAm®nagement Urbain notamment è. (TDR).  

2. Composante mobilité urbaine : ç Elle pr®voit lô®laboration dôun document de planification strat®gique des 

déplacements urbains (PDU) sur le Grand Sousse et sa déclinaison plus opérationnelle à travers le plan de 

circulation et de stationnement de la Ville de Sousse è. (TDR).  

3. Composante gestion durable des énergies : ç Cette composante cherche ¨ diminuer la consommation 

®nerg®tique de la Municipalit® et de son territoire è. (TDR).  

4. Composante ç SIG è : ç Dans le but dôaccompagner les services vers une transition num®rique, dôadopter 

des solutions intelligentes et de mettre en r®seaux les agents è. (TDR).  

ç Cette approche multith®matique est lôoccasion de porter une r®flexion fonctionnelle, patrimoniale et 

esthétique sur les espaces publics de la ville. La réalisation du plan directeur des espaces publics permettra 

ainsi de trouver une articulation entre les études du PDUI ayant des répercussions spatiales sur le domaine 

public et de proposer un cadre à la traduction des mesures définies par ces études. Ainsi, cette étude devra 

se coordonner avec les études menées parallèlement dans le cadre des autres composantes du PDUI, 

notamment avec les ®tudes pr®paratoires ¨ lôactualisation du PAU et le plan de circulation et de 

stationnement è. (TDR).  

 

Le plan directeur des espaces publics vise essentiellement ¨ :  

  

ƀ Avoir une meilleure connaissance de la ville de Sousse afin de permettre une identification plus 

pr®cise des principaux enjeux en termes dôespaces publics.  

ƀ Mettre en exergue les ç actions th®matiques è et les ç actions prioritaires è qui permettront ¨ terme de 

doter la municipalit® dôun outil d®cisionnel et prospectif de qualit®.  

ƀ Définir les actions à mener sur les espaces publics, les organiser par listes prioritaires et en élaborer 

des estimations financières. Aboutir au final à des plannings pour les actions prioritaires. 
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La m®thodologie retenue pour lô®laboration du PDEP passe par les trois phases suivantes (selon les TDR) :  

 

Phase Iל: Diagnostic et orientations ï Présent document.  

Cette première phase porte sur la prise de connaissance du contexte, des actions et des projets en cours, de 

la morphologie urbaine et de la structure des espaces publics. Elle fera émerger les identités urbaines et 

paysagères des espaces publics de Sousse et en dressera une typologie ¨ partir dôune approche th®matique. 

Cette phase d®bouchera sur lôidentification des espaces jug®s strat®giques ou faisant lôobjet dôune mutation 

probable. Elle proposera une synthèse des enjeux en liens avec les espaces publics, tout en esquissant les 

orientations devant guider lô®laboration du PDEP. 

 

Phase IIל: Stratégie de planification et de programmation des espaces publics. 

Cette phase portera sur la d®finition dôune strat®gie dôam®nagement des espaces publics bas®e sur le 

diagnostic multithématique mené en phase 1. 

Elle déterminera les axes thématiques qui seront déclinés de manière opérationnelle en phase 3, notamment 

le développement de la mobilité douce, lôentretien du patrimoine arboré urbain, les stratégies dôacc¯s public 

au littoral, etc. Ces intentions devront être coordonnées avec celles issus des autres études en cours 

(notamment le plan de circulation et les ®tudes pr®paratoires ¨ lôactualisation du PAU). 

 

Phase IIIל: Plan directeur des espaces publics et définition des actions. 

Cette phase traduira la strat®gie pr®alablement d®finie sous la forme dôun plan dôensemble localisant les 

espaces publics devant faire lôobjet dôinterventions et d®finira les grandes lignes des projets ¨ concevoir ¨ 

travers des cadrages plus précis. 

Le plan distinguera la nature des interventions : requalification totale ou adaptations. Il définira le phasage des 

op®rations qui sera retranscris dans un planning dôensemble identifiant également les interactions avec des 

actions connexes. En lien avec la composante mobilité, les opérations à court et moyen termes seront à 

articuler avec le plan de circulations et de stationnement, voire avec le futur PAU. Les opérations à plus long 

terme prendront en considération le PDU. 

Le plan directeur déterminera les caractéristiques et les matériaux, le mobilier et les espèces végétales à 

mettre en îuvre en fonction de la typologie des espaces publics qui aura ®t® pr®alablement d®finie. 
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 Localisation et climat 

Géographiquement la ville de Sousse se trouve dans la région nord-orientale de la Tunisie. Cette dernière 

englobe les r®gions dôEnfidha, de Sousse, de Monastir et du golfe de Hammamet. 

 

1 

 

 

1 Imed Hezzi. Caractérisation géophysique de la plateforme de Sahel, Tunisie nord-orientale et ses conséquences géodynamiques. 
Géophysique [physics.geo-ph]. Université Rennes 1, 2014. 
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 Découpage administratif 

Suivant le découpage administratif national, Sousse fait partie de la r®gion ñCentre Estò qui englobe les 

gouvernorats de Sousse Monastir, Mahdia et Sfax. 

2 

Le Gouvernorat de Sousse est composé de plusieurs agglomérations dont le Grand Sousse qui englobe les 

communes de Akouda, Kalaâ Kébira, Kalaâ Sghira, Hammam Sousse, Sousse et Msaken. 

La région du Grand Sousse fait partie de deux sous- ensembles de natures différentes : 

ǒ 1- Les Basses Steppes : 

Les Basses Steppes incarnent une cat®gorie dôun d®coupage socio-agro-écologique rassemblant des 

territoires partageant une géophysique similaire ainsi que des pratiques agricoles et culturelles similaires. Ici il 

est en l'occurrence question du climat du Sahel et de la pratique répandue de l'ol®iculture ¨ travers lôemploi de 

la technique agricole du ñMeskatò. Cette derni¯re consiste ¨ exploiter (ou de cr®er lorsquôil sôav¯re n®cessaire) 

la légère pente de la région pour irriguer les terres en profitant du ruissellement des eaux. Lôolivier est un arbre 

qui se pr°te particuli¯rement bien ¨ cette technique dôirrigation car très résistant à la sécheresse et se 

satisfaisant parfaitement du climat sahélien. 

 

2 PNUD, 2013. 
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 ((MEAT), 1996) 

 

ǒ 2- Un découpage géographique et climatique : 

La région du Sahel Tunisien qui couvre le gouvernorat de Sousse Monastir et Mahdia. 

Naturellement elle se caractérise par : 

- Son étendue et sa localisation - En bande côtière de largeur moyenne de 30 à 50 km allant du sud du 

gouvernorat de Mahdia jusquô¨ nord du gouvernorat de Sousse. 

- Une formation géologique en ondulation synicale qui crée de larges plaines séparées par de basses 

collines (altitude entre 100 et 200m). 
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 Climat  

- Sousse se caractérise par son climat aride de Type BSh (selon la classification de Köppen-Geiger). Il 

implique de faibles précipitations (pluviométrie comprise entre 200 et 400 mm/an). En termes 

bioclimatiques il est qualifié de ñsemi-aride inf®rieurò. 

(Abdellaoui, 2007)3 

 

Par ailleurs, lô®vaporation exc¯de souvent les précipitations ce qui favorise une végétation courte et 

broussailleuse parsem®e dôherbes ou dôarbustes. En ce qui concerne la temp®rature, on remarque un ®cart 

relativement faible entre la moyenne du mois le plus chaud (Août pour 26 C) et le plus froid (Janvier pour 

11.5 C) ce qui offre un climat globalement tempéré avec une moyenne pour la ville de Sousse de 18.75 C. 

Cela nous montre également que la variation de température est relativement faible et donc stable (données 

analysées entre les années 1982 - 2012). 

 

4 

 

3 R. Abdellaoui, Evaluation de la tol®rance au stress salin de quelques accessions dôorge cultiv®es en Tunisie : Approche 

physiologique. 2007. 

 

4 climate-data.org 
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 Commune de Sousse : données générales 

La commune pr®sente une surface dôenviron 45 km2. 

En 2017 la ville accueillait un peu plus 270 000 habitants. 

La m°me ann®e lôagglom®ration du Grand Sousse en comptait 710 000 

La commune est composée de quatre arrondissements municipaux : Sousse nord, Sousse Sud, Sousse 

Médina (centre) et Sousse Riadh. 

(ArcGis Online, 2020) 

 

 Conclusion et enjeux 

La ville de Sousse b®n®ficie dôun climat ¨ la fois stable et doux, offrant ¨ ses habitants un contexte 

particuli¯rement propice ¨ vivre lôespace public. Ainsi y r®side un moteur naturel ¨ lôappropriation et au 

d®veloppement dôun syst¯me public performant. Ceci est particulièrement vrai en ce qui concerne les modes 

de d®placement doux dont lôutilisation est facilit®e par un climat tempéré et favorable. Le climat soussien se 

caractérise également des périodes sèches et chaudes prolongées associées des pics caniculaires impliquant 

une morphologie sp®cifique du tissu b©ti et de lôespace public. Le r®chauffement climatique en cours, 

caractérisée par une réduction des précipitations et à des hausses de températures estivales, périodes déjà 

propices à la fr®quentation de lôespace public et aux activit®s ext®rieurs invite ¨ ce que la question du confort 

thermique de lôespace public soit un enjeu majeur du plan directeur.  
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 Végétation régionale entre nature et agriculture 

Le paysage naturel du Sahel tunisien présente des qualités propres et uniques pour le pays. La présence de 

lô°tre humain a ®galement particip® ¨ forger le caract¯re de cette r®gion. Dans un rapport de 2006, la FAO5 

caract®rise lôimpact humain en ces termes : « La Basse Steppe qui constituait un excellent parcours est en 

train de subir une profonde mutation passant dôun ®cosyst¯me pastoral ¨ un agro-système à base 

dôarboriculture et de p®rim¯tres irrigu®s6». 

 

Arboriculture 

 

Steppe et Arboriculture 

 

Steppe 

7 

 

Ceinture agricole et urbanisation 

Ainsi ces périmètres irrigués changent au rythme des différentes typologies agricoles. La plus structurante est 

l'arboriculture, et plus pr®cis®ment, lôol®iculture. Parall¯lement, une activit® dôarboriculture-maraîchère a 

®galement ®t® d®velopp®e. On trouve finalement des secteurs vou®s ¨ lôagriculture p®riurbaine tr¯s proche 

(voire entourés) de tissu bâti. Ponctuellement, une dernière typologie de zone humide est repérable autour de 

Sebkat de El-Hmada. 

 

Ces aires agricoles composent le paysage caractéristique du Grand Sousse. On remarque que les extensions 

urbaines les plus récentes sôimmiscent entre elles créant ainsi une dynamique d'alternance entre zones bâties 

et cultivées (voir plan ci-dessous). De cette proximité émergent forcément des nuisances telles que la pollution 

des zones agricole par lôactivit® humaine ; mais cet enchevêtrement représente également un fort potentiel de 

valorisation paysagère, et par conséquent, les possibilités dôune urbanisation qualitative. 

  

 

5 "Food and Agriculture Organization : l'Organisation des Nations unies pour l'alimentation et l'agriculture. 

6 https://www.lombredupalmier.com/wp-content/uploads/2016/08/d%c3%a9gradation-des-terres-en-tunisie.pdf. 

7 Google Images. 

https://www.lombredupalmier.com/wp-content/uploads/2016/08/d%c3%a9gradation-des-terres-en-tunisie.pdf
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Ceinture agricole et urbanisation8  

 

8 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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Arboriculture :  

  

Agriculture :  

  

Agriculture périurbaine :  

  

Sebkha :  
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La commune de Sousse offre une riche typologie de paysages naturels et cultivés situés à proximité des 

centres urbains communaux. On distingue encore clairement une structure agricole et naturelle qui ceinture 

lôurbain. Cette organisation spatiale offre des potentiels de valorisation importants, mais nécessite également 

de développer des vigilances pour assurer sa pérennité. 

 

En effet, comme dans beaucoup de villes à travers le monde, lô®talement urbain menace sérieusement les 

entités paysagères qui avoisinent les agglomérations. A lôéchelle du Grand Sousse, il est aujourdôhui primordial 

de développer un cadre de revalorisation de ce patrimoine naturel précieux. Une politique de mise en valeur 

des espaces naturels et agricoles périurbains doit se mettre en place à travers plusieurs mesures urgentes, 

notamment : 

 

- Lôanticipation des plans dôam®nagements urbains de lôensemble des communes du Grand Sousse 

avec la mise en place dôune « ceinture paysagère è limitant et canalisant lôexpansion urbaine 

galopante. 
 

- La lutte efficace et concert®e par lôensemble des acteurs des collectivités locales contre les 

constructions illégales et anarchiques. 

 

- La mise en place dôam®nagements et dôinfrastructures permettant à la population de jouir du 

patrimoine naturel de manière ludique et pédagogique, attirant ainsi son attention sur les dangers qui 

menacent lôun des atouts majeurs de la perle du Sahel. 
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 Hydrographie : littoral, Oueds et zones humides 

 Bassins versants 

Le Grand Sousse se trouve ¨ cheval sur deux bassins versants distincts. Au nord il sôagit du bassin versant 

du Oued Laya El Hammam et au sud le bassin versant du Oued Hamdoun.  

9 

Quatre Oueds forment le r®seau de cours dôeau structurant la ville ; ainsi du nord au sud on trouve : 

 

1- Oued El Hammam qui se situe au cîur de la commune de. Il est alimenté au sud par Oued Laya. 

 

9 N. Sahtout, Les facteurs de la pauvreté hydrique du Grand Sousse : Un déséquilibre en eau agricole en perspective ?, 2015. 
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Le premier est entièrement canalisé et restreint. Il s'étend sur une largeur de 3 à 4 mètres et se trouve dans 

un lit de b®ton large dôenviron 20 mètres en prévision des risques dôinondations. Le contexte est très urbain et 

maîtrisé. Le second (Oued Laya) est non maîtrisé, sinueux et se trouve dans un contexte naturel et agricole. 

Il est également plus éloigné des zones urbanisées. La végétation alentours y est fortement développée. 

2- Oued Blibene qui est notamment rejoint par Oued El Kharroub juste avant la route GP1. 

À partir de ce point, le cours dôeau est canalis® en allant vers lôouest. Globalement, ce dernier est largement 

pollué, très restreint, son amplitude oscille entre 1 et 2m maximum. Il est également partiellement enterré. 

3- Oued Kharroub est également canalisé son intersection avec le blvd Khalifa Karoui. En amont, il suit son 

tracé naturel en souffrant également de plusieurs types de pollution et dôabsence dôam®nagement. Son débit 

naturel est très faible voire inexistant en été. Cependant tout au long du cours se déploie de part et dôautre de 

lôarboriculture, contrastant étrangement avec les nombreux déchets présentsé 

4- Oued El Hallouf est le prolongement de lôoued Sidi Kacem. Il prend naissance ¨ lôamont de la d®viation de 

la RN1, et traverse les quartiers de la cité Sidi Kacem, El Mattar, Ksibet Chott et déverse dans la plage de sidi 

Abdelhamid. Dès son émergence, le cours dôeau suit un lit artificiel mais ne subit pas un trac® forc® (comme 

cela est le cas pour Oued El Hammam par exemple). Au fil de son trac® lôespace public se d®ploie ¨ plusieurs 

reprises sans rencontrer de blocage. Ses abords sont peu entretenus mais on y trouve tout de même des 

arbres, arbustes et quelques plantes horticoles. Son lit mineur est plus large que les trois autres Oueds avec 

une dimension de 10 mètres environ. 

À la limite avec le gouvernorat de Monastir, se déploie Oued Hamdoun qui offre un large lit mineur de plus de 

20 mètres ; un environnement naturel compos® de plusieurs types de v®g®taux (arbres, herbes, roseauxé). 

Une sinuosit® naturelle ainsi quôun petit delta à la jonction avec la Méditerranée caract®risent ce cours dôeau. 

Par ailleurs, ces abords sont libres de toute construction, permettant une pratique du site par la population. En 

ce point, sa qualité paysagère est certaine et requiert une préservation. 

Conclusion et enjeux : 

Les Oueds forment un ensemble naturel omniprésent au sein des parties urbanisées des communes ouest du 

Grand Sousse. ê lôheure actuelle, ces espaces sont dôune part d®valoris®s (pollués et non entretenus) ; et 

dôautre part, perçus comme un danger potentiel à cause de leur tendance à déborder lors de crues importantes. 

Ainsi nombre dôentre eux sont canalis®s r®duisant leur dangerosit® mais ®galement leur potentiel paysager. 

Les Oueds présentent une orientation unique. En effet, ils se dessinent parallèlement dans le sens Ouest - 

Est, et donc perpendiculairement au front de mer. Le centre-ville s'orientant quant à lui principalement dans 

une logique Nord Sud, les Oueds proposent un contre-pied intéressant, offrant un potentiel de création de 

cheminements alternatifs. Bénéficiant de qualités paysagères naturelles nécessitant certes dô°tre revaloris®es, 

ces cours dôeau pourraient cependant incarner le moteur dôune restructuration du r®seau de d®placement doux 

ainsi que les ®l®ments centraux de la cr®ation dôune porosit® au sein de la zone touristique. 

Par ailleurs, les régimes torrentiels qui caractérisent ces oueds impliquent que des mesures dôam®nagement 

puissent être prises pour favoriser la rétention et lôinfiltration des eaux pluviales. Ces mesures peuvent °tre 

prises tant au sein du territoire urbanisé par la mise en place dôouvrage de r®tention ou dôinfiltration au niveau 

des futurs espaces urbanisés (en toiture par exemple), ou le maintien de zones perm®ables dans lôespace 

public, en dehors des zones urbanisées, par la mise en place de zones dô®pandages dans lôespace agricole 

ou par la création de parcs dôagglom®ration susceptibles de recevoir ces crues.  
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 Le littoral  

Le littoral de la commune de Sousse sô®tire sur une longueur 13 kilomètres et présente plusieurs atmosphères 

et qualités différentes. 

 

 

Séquences du littoral du Grand Sousse10 

 

10 A.F / URBAPLAN,2020. 
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I) Sidi Abdelhamid « ancienne zone industrielle » 

Sur un tron­on de de 3.75 km sô®tirant de la limite sud du gouvernorat de Sousse jusquôau d®but de la zone 

industrielle (De Oued Hamdoun jusquô¨ Oued El Hallouf), le bord de mer est accessible sans pour autant quôun 

am®nagement nôait ®t® pr®vu. Certaines zones comportent des digues de renforcement emp°chant lôacc¯s ¨ 

lôeau. 

Ce tronçon peut être subdivisée en deux parties : la plus méridionale est très peu construite, alors que lôautre 

est relativement urbanisée et accueille des habitations jusquô¨ la plage. Le site propose dans son ensemble 

une bonne porosit® permettant lôacc¯s ¨ la c¹te. 

II) La zone industrielle 

Sô®tire ensuite une zone industrielle de 2 kilomètres qui emp°che tout acc¯s au rivage jusquôau port de la ville 

de Sousse. L'inaccessibilité continue sur les digues vouées au port commercial de la ville. Il existe tout de 

même une jetée au sud de la zone ; cependant ce tronçon est complètement isolé et très mal connecté. Il ne 

représente malheureusement pas un potentiel de valorisation dans un futur proche. 

III) La jetée Municipale 

Située au milieu du port, elle se divise en deux parties ; lôune au nord aménagée avec une fonction dôespace 

public de délassement et de rencontre. La seconde, au sud, propose des fonctions plus mixtes (port de pêche) 

et une accessibilité réduite. 

IV) La jetée nord du centre-ville 

La jetée du centre-ville est également composée de deux tronçons qui contrastent particuli¯rement lôun avec 

lôautre. Le premier sô®tirant de lôextr®mit® nord du port commercial jusquô¨ la petite jet®e situ®e ¨ lôarri¯re de 

lôh¹tel Boujaafar, souffre dôun important manque dôentretien. Le front de mer nôest pas unifié par un 

am®nagement quelconque et se compose dôune succession dôinstallations priv®es ou publiques ne cr®ant 

aucune cohérence sur ce tracé pourtant central. Cette séquence souffre également du manque de porosité du 

tissu urbain qui la borde : très peu de cheminements incitent à traverser le centre-ville pour se rendre vers le 

front de mer. 

Plus au nord, on retrouve le front de mer le plus fréquenté de la ville : la corniche Boujaafar, large promenade 

réguli¯re ¨ lôinterface de la ville et de la mer. Celle-ci est très animée en été ou elle dépasse sa capacité 

d'accueil maximum. Du côté de la ville, ce tronçon offre un paysage urbain malheureusement sinistre et 

paradoxal. Les usagers ont la vue sur les hôtels et complexe para-touristiques abandonnés, tout en se trouvant 

dans un des lieux les plus centraux de la villeé 

Malgré ce « mur hôtelier » omniprésent, une certaine porosité entre la mer et la ville est entretenue grâce à 

une végétation luxuriante. Celle-ci att®nue par endroit lôincidence du b©ti laiss® ¨ lôabandon tout en permettant 

certaines échappées visuelles de qualité. 

Ces deux séquences sont marquées par une certaine discontinuité occasionnée majoritairement par la 

presquô´le de lôancien casino.  
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V) La plage touristique 

S'étendant sur plus de 3 kilomètres la plage touristique, principalement allouée aux clients des hôtels construits 

en bord de mer, présente un bon entretien et une certaine préservation. Cependant, de par la nature de 

lôactivit® h¹teli¯re, lôacc¯s y est d'ordre semi priv®. Sur ce tronçon de littoral « hôtelier è, les usagers de lôespace 

public sont essentiellement des marcheurs et un bon nombre de pêcheurs en dehors de la saison touristiques. 

On signale aussi un certain nombre de bases nautiques qui accaparent des surfaces considérables de plage 

et de mer durant la saison estivale. 

Le lôautre c¹t® de la zone h¹teli¯re, le long de lôavenue du 14 Janvier, les acc¯s vers la mer, assez peu 

nombreux sont souvent mal entretenus et relativement exigus face ¨ lôafflux massif des estivants. 

VI) La plage publique de Hammam-Sousse et son littoral jusquôau port El Kantaoui 

Enfin, entre la zone touristique de Sousse et Oued El Hammam, puis direction Port El Kantaoui, les berges 

sont plus accessibles et proposent une certaine mixité fonctionnelle (cafés, hôtels mais aussi services tertiaires 

et résidences privéesé). Ce tronçon du littoral se caractérise par une urbanisation hétéroclite parfois assez 

populaire contenant des quartiers dôhabitation pouvant atteindre R+6. Le réseau viaire est orienté 

perpendiculairement par rapport ¨ lôavenue du 14 janvier. 

VII) Sabkhet El Hmada Ech-Charguia 

Ce lac salé situé au sud du gouvernorat de Sousse a encore des abords relativement peu urbanisés. Très 

longtemps polluée, notamment par la zone industrielle qui le jouxte, il est aujourdôhui doté dôune station 

dô®puration mais pr®sente n®anmoins une importante menace ®cologique si son ®cosyst¯me de zone humide 

nôest pas pris en compte par les autorités. A lô®chelle du Grand Sousse, ce lieu pourrait constituer une r®serve 

naturelle à fort potentiel environnemental permettant notamment la reproduction et lôhivernage des oiseaux 

migrateurs. 

 

Conclusion et enjeux : 

La situation actuelle du littoral soussien présente deux contraintes majeures. La première est due aux différents 

éléments de ruptures rencontrés tout au long du littoral entre Sidi Abdelhamid et Hammam-Sousse. La zone 

portuaire et particulièrement son rivage sud ne sont pas exploités suffisamment par les espaces publics. Les 

plages du centre-ville sont difficilement accessibles et manquent dôinfrastructures de qualit®. La zone hôtelière 

intégrée à la ville présente des avantages indéniables sur le plan économique et social ; cependant, lôacc¯s 

au littoral devient de plus en plus difficile pour les habitants de la ville et ses environs du fait de la 

monopolisation de plus de 70% de la bande côtière par les infrastructures hôtelières. 

La seconde est lôabsence de liaisons Est-Ouest de qualité permettant un parcours aisé et agréable aux 

habitants de la ville qui souhaitent se rendre à la plage en utilisant des moyens de transport doux. Il nôexiste 

aucun parking municipal pour les deux roues (souvent contraints de descendre jusquô¨ la mer) et les parcours 

piétons sont très mal entretenus, exigus et peu éclairés. 

Malgr® ces contraintes, il existe un potentiel dôam®nagement dôespaces publics et de requalification de 

certaines zones délaissées ou mal exploitées que nous tenterons de révéler dans la suite de ce rapport.  
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 Topographie 

Relief général 

ê travers lôanalyse hydrologique nous avons d®termin® que le gouvernorat de Sousse se trouve ¨ cheval sur 

deux bassins versants. La scission est fortement ressentie à cette échelle, mais au niveau de la ville, son effet 

est largement att®nu®. Lôabsence dôurbanisation différenciée au sommet du résidu de la crête culminant à une 

soixantaine de mètre, témoigne de cet impact relatif. 

Cela sôexplique ®galement par une d®clivit® relativement faible. La valeur moyenne des d®nivel®s de pentes 

oscille entre 1.5% et 3.5% depuis le secteur le plus élevé du centre-ville (Google Earth + S. Gioris 2010) vers 

toutes les directions (hormis vers les autres points de la crête). 

Parallèlement, on remarque une orientation de dénivelé g®n®rale dôOuest en Est, partant des terres vers le 

bord de mer. Si lôon affine notre analyse, on remarque que la partie Sud-Est de la ville propose une importante 

surface plane proche du niveau de la mer ce qui nôest pas valable pour la bande c¹ti¯re septentrionale. Ainsi 

on se trouve en présence dôun dénivelé secondaire du Nord vers le Sud-Est. 

 

        
11 

 

Conclusion et enjeux 

La faible fluctuation du dénivelé de la ville permet de mettre en valeur les modes de déplacements doux tout 

en proposant des aménagements audacieux grâce à la facilit® de traitement dôun terrain pr®sentant une 

surface relativement plane. 

Le même avantage est à signaler pour la création et le renouvellement des réseaux qui sont facilités par les 

caractéristiques topographiques constatés dans ce qui précède. 

 

11 https://contourmapcreator.urgr8.ch/ 
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 Enjeux ï risques environnementaux 

Dans le gouvernorat de Sousse et ses environs les risques environnementaux sont principalement liés aux 

ressources en eau. 

Lô®rosion du littoral sôaccro´t de manière constante et progressive, notamment par le phénomène naturel 

dô®rosion. Dôann®es en ann®es on observe une r®duction de la bande sableuse. 

 

Il est toutefois à signaler que cette dynamique est accentuée par plusieurs effets anthropiques : 

 La surexploitation de certaines plages (par exemple. la plage de Boujaafar qui dépasse sa capacité 

de 4m2/estivant). 

 Lôurbanisation intense de la zone touristique au nord. Les constructions et les routes emp°chent le 

maintien des dunes du littoral. Les dunes jouent un r¹le de tampon notamment contre lôensablement 

de la côte (qui pose notamment des problèmes pour la pousse de végétaux) ou la salinisation des 

terres. 

 Des aménagements artificiels des Oueds ont réduit la charge alluviale ce qui entraîne un déficit 

s®dimentaire fragilisant ainsi la c¹te. Les barrages et sarcophagisation des cours dôeau renforcent 

cette dynamique. 

 Les am®nagements portuaires qui fragilisent lôunit® de la c¹te (destruction des cordons dunaires). 

             

12 

 

12 Y.Regaya, F Haouala, 2018 carte p.4. 
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La pollution du littoral est importante, elle découle notamment : 

 De lôintense urbanisation de la zone touristique au nord qui rejette diff®rents pesticides dans lôeau. 

 Des rejets des ZI du port sud et de Sidi Abdelhamid dans la mer. On trouve notamment des métaux 

lourds et des PCB. 

 Les rejets tuent les herbiers de phanérogames marines qui jouent le rôle de fixateur de sédiment 

marin.13 

Le risque dôinondation constitue une menace pour lôensemble du gouvernorat. Côest autour des oueds que le 

danger est particulièrement important. En effet, on observe lôencombrement des cours dôeau par des d®chets 

solides qui couplé à la mauvaise gestion de ces derniers rendent probable un fort déversement lors de crues 

importantes. 

Un autre probl¯me r®side dans lôincapacit® du r®seau de gestion des eaux pluviales ¨ drainer efficacement 

lôeau. Le manque dôinstruments politico-administratifs liés à la problématique renforce la faiblesse décelée. Ce 

probl¯me est dôautant plus intense dans les quartiers spontan®s mais est r®el sur tous les quartiers de la ville, 

comme lôont montr® les inondations de 2019 qui ont notamment touchées les quartiers de Hammam Sousse, 

Khezama et Kantaoui (tn24, 2019).15 

La saison des pluies ¨ Sousse (et dans le Sahel) nôest pas fixe. Suivant les années, on enregistre les mois les 

plus pluvieux à lôautomne ; parfois côest au courant de l'hiver (au d®but comme ¨ la fin) quôon enregistre les 

pluies les plus importantes. Cependant, à travers le XXe si¯cle, lôautomne reste la p®riode la plus humide pour 

atteindre une moyenne de 258mm pour la période analysée.17 

19 

  

 

13 Mission dôIdentification et de Formulation du Programme Environnement en Tunisie, Commission europ®enne, 2007, p.12. 

15 Plan stratégique de développement 2014 p. 108. 

17 Paul Arnould, Eau et environnement, Tunisie et milieux méditerranéens, Paul Arnould et Micheline Hotyat (dir.) 2003. 

19 La pluviométrie en Tunisie. Analyse des années très pluvieuses, Zeineb Benzarti, 2003. 
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 Définition des éléments territoriaux structurants 

et caractérisation du Grand Paysage 

 

Ebauche de cartographie des paysages du Grand Sousse20 

 

Le Grand paysage de Sousse est indéniablement caractérisé par son hétéroclisme. Lorsqu'on parcourt la ville, 

on est dôembl®e interpell® par la multitude dôambiances qui se succ¯dent. D¯s lors appara´t la possibilité de 

 

20 A.F / URBAPLAN, 2020 
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fragmentation de lôimage de la ville que cela soit dans lôesprit des habitants et des touristes, ou plus 

mat®riellement et politiquement, dans la production de la ville. Plusieurs aspects de la ville sôapparentent ¨ 

cette dynamique. 

 

 ê lôEst, le littoral propose une ambiance balnéaire couplée à une végétation souvent commune aux 

bords de mer méditerranéens (plantation rectiligne de palmiers et arbustes) avec certaines zones plus 

sauvages. 

 Depuis le sud de la commune vers le nord-ouest en passant par lôouest, une ceinture dôactivit®s 

agricoles se dessine sur un sol de steppe. Créant une ceinture semi-verte faisant tampon avec 

lôarrière-pays beaucoup plus sec. Toutefois, les extensions urbaines les plus récentes (depuis les 

années 80) rompent la continuité à cette ceinture arboricole. 

 Les Oueds forment également une entité paysagère propre et identifiable. Constitués sous forme de 

réseau hydraulique (naturels aux extrémités de la commune pour être canalisés par la suite) sur une 

orientation Ouest Ÿ Est, ils suivent la topographie naturelle de la région. Ils constituent la seule forme 

de perméabilité naturelle entre le plein pays et le littoral. 

 

Au sein du centre urbain et de ses extensions au cîur de la commune, on retrouve cette m°me dynamique. 

Une multitude de zones urbaines aux caractéristiques propres se succèdent : Médina, ville coloniale, zone 

touristique, quartiers de maisons individuelles, cit®s dôhabitation et habitats spontan®s. Les jonctions entre ces 

entités sont parfois très abruptes et créent un effet de rupture particulièrement frappant tant en ce qui concerne 

le caractère du bâti que la continuité des espaces publics. Ce découpage est en partie la r®sultante dôune riche 

histoire et dôune culture remontant ¨ lôAntiquit®. Elle se traduit aujourdôhui par un dynamisme structurant pour 

toute la région, qui donne un caractère foisonnant à la ville de Sousse. Malheureusement certaines nuisances 

en émanent inévitablement. Par exemple, la surcharge du réseau de déplacement par le trafic motorisé nuit 

passablement à la qualité des espaces publics, à leur sécurité et entraîne un encombrement du réseau viaire 

de la ville (surtout durant la période estivale). 

Paradoxalement le caract¯re h®t®roclite se ressent dôautant plus du fait de la concentration de la focale sur 

les quartiers centraux et touristiques au d®pend notamment des quartiers p®riph®riques de lôouest et surtout 

du sud. Ainsi une sorte de hiérarchie spatiale est indéniable renforçant le manque de cohérence urbaine à 

travers la commune suscitant de fortes inégalités spatiales. En effet, les quartiers sud et périphériques sont 

globalement moins entretenus, plus sales (déchets au sol, eaux souillées etc.), les espaces verts et espaces 

de rencontre sont rares (voire inexistants). La qualité des aménagements publics y diffère largement, 

particulièrement en ce qui concerne la largeur des voiries, leur entretien, le mobilier urbain, lô®clairage public 

et le revêtement du sol pour citer quelques aspects. Un rééquilibrage en termes dôam®nagement est donc 

indispensable pour faire profiter des ressources naturelles et paysag¯res ¨ lôensemble de la ville de Sousse. 
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 Histoire de la ville de Sousse : des origines de la 

ville au développement urbain 

 

 Périodes structurantes du développement urbain 

de Sousse  

Pour comprendre les étapes de la formation de la ville, les particularités et les temporalités du tissu urbain 

soussien -et par extension de ses espaces publics-, nous ferons un court r®capitulatif de lôHistoire g®n®rale de 

la ville. Nous aborderons lôinfluence de chaque p®riode historique sur la structure de la ville actuelle. 

 Fondation de la ville et Antiquité (~ - 1200 - 670) 

Les traces dôorganisation humaine aux alentours de la r®gion de Sousse remontent au pal®olithique. 

Cependant les premières installations de notre ère remontent à l'installation sur le littoral de phéniciens 

originaire de la région de Tyr (Stéphane Gsell, 1925). 

Côest au XIe siècle avant J.-C. avec la cr®ation dôHadrim que le site accueillant aujourdôhui la ville de Sousse 

entre dans lôHistoire. En 202 avant J.-C., suite aux guerres puniques, Hadrim choisit de profiter de lôextension 

des pratiques agraires de Hannibal qui d®veloppe lôol®iculture dans la r®gion. Parall¯lement, elle prête 

allégeance ¨ Rome devenant ainsi la ville dôHardumetum (ou Hardumète). Aujourdôhui il ne demeure que peu 

de traces de cette p®riode. Lô®l®ment le plus structurant pour notre programme r®side certainement du choix 

de localiser la ville sur le site quôelle occupe aujourdôhui.21 

22 

 

21 G. Hannezo, Observations sur le tracé du plan d'Hadrumète par Daux, 1897. 

22 G. Hannezo, Observations sur le tracé du plan d'Hadrumète par Daux, 1897. 
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 Moyen-âge arabo-musulman - 1ères incursions européennes (670 - 1836) 

Côest au cours du VIIe siècle que la ville prend le nom de Sousse à travers sa prise par Oqba Ibn Nafaa, 

gouverneur originaire de la Mecque, qui amena lôIslam dans la r®gion.  

Durant cette période, Sousse renforce son rôle de capitale régionale et offre une vie cosmopolite et diversifiée 

¨ ses habitants. En effet, on y trouve de lôactivit® halieutique, commerciale et arboricole. 

Côest durant cette ®poque que la m®dina que nous connaissons aujourdôhui commence r®ellement ¨ se 

développer. Plusieurs édifices et constructions structurante du tissu voient le jour au cours du IXe siècle : le 

Ribat (821), la grande Mosquée (850-851) mais également les murailles (859) datent tous de cette période. 

En 1148, Sousse est conquise par les Normands venus de Sicile. Elle connait une décadence sous le règne 

Hafside23ainsi quôun fort appauvrissement de son arrière-pays. Sousse connut aussi une courte occupation 

espagnole entre 1537 et 1574. Lôempire Ottoman (1534-1881) permit à la ville de retrouver un certain essor 

notamment du fait de son activité portuaire. 

        

26 

 

23 Les Hafsides sont une dynastie d'origine berbère masmoudienne qui gouverne puis règne sur l'Ifriqiya entre 1207 et 1574. 

26 https://www.tunisie-cartespostales.com/sousse, 2020. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Dynastie
https://fr.wikipedia.org/wiki/Berb%C3%A8res
https://fr.wikipedia.org/wiki/Masmouda
https://fr.wikipedia.org/wiki/Ifriqiya
https://fr.wikipedia.org/wiki/1207
https://fr.wikipedia.org/wiki/1574
https://www.tunisie-cartespostales.com/sousse
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 Protectorat français (1881 - 1956) 

1881 marque le d®but du protectorat fran­ais. Durant cette p®riode la ville va passablement sô®taler surtout ¨ 

lôest et au nord de la Médina traditionnelle. 

Dès leur arrivée, les colons fran­ais prennent la d®cision de pr®server lôhabitat traditionnel de la population 

autochtone et de bâtir une nouvelle ville juxtaposée selon leur propre modèle27. On construit donc sur de larges 

portions de terres occupées alors par des terrains habous et un cimetière musulman28, une ville nouvelle en 

accord avec les besoins et le modèle urbain du XXe siècle français.  

 30 

Ainsi rapidement, sont implantés de larges boulevards bordant la médina qui séparent le tissu traditionnel des 

nouveaux quartiers coloniaux implant®s au nord et ¨ lôest. Ces quartiers sont constitu®s dans style dôurbanisme 

occidental à savoir via : 

- Un plan hippodamien31 imparfait. 

- D'importantes voies « rayonnantes » organisant les flux de déplacements et qui relient l'entièreté de 

la ville européenne entre elle. 

 

27 Afef Ghannouchi Bouachour, « La place Pichon à Sousse. La construction de lôidentit® de la place publique au d®but du 
Protectorat » - Revue dôHistoire, dôArch®ologie et dôArchitecture Maghr®bines NÁ4 - 2017. 

28 Leïla Ammar, « Sousse, le trac® de lôavenue de la Quarantaine : gen¯se et construction de la ville neuve (1884-1904) » - Al-

Sabîl, Revue dôHistoire, dôArch®ologie et dôArchitecture Maghr®bines - 2016. 

30 Plan de ville de Sousse en 1916, profburb.com, 2020. 

31 Typologie dôorganisation urbaine dans laquelle le r®seau viaire est rectiligne et se coupe en angle droit. 
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- De larges espaces dôarticulations faisant interface entre les diff®rentes typologies de b©ti et la voirie32. 

- La constitution de jardins publics de style composite caractéristique de la période de transition entre 

le XIXe et le XXe siècle à proximité des places structurelles (Place de la gare - place Pichon etc. - 

Anciens noms). Ces squares seront suivis de la réalisation du parc Boujaafar entre les années 1910 

et 1924. 

- La v®g®talisation des espaces publics de la ville via un alignement rythm® dôarbres le long des voies 

principales. 

33 

34  

 

32 Afef Ghannouchi Bouachour, op. cit. 

33 Anciennes cartes postales de Sousse., https://www.tunisie-cartespostales.com/sousse, consulté en 2020. 

34 Anciennes cartes postales de Sousse., https://www.tunisie-cartespostales.com/sousse, consulté en 2020. 

https://www.tunisie-cartespostales.com/sousse


PDUI de la ville de Sousse : Plan directeur des espaces publics / Tâche I : Diagnostic et Orientations ï octobre 2020   33 

 

 

  38 

Entre 1899 et 1943 seront construit les quartiers de population mixte (italiens, maltais mais aussi tunisiens de 

plusieurs confessions et quelques fran­ais) dont lôorigine majoritaire est sicilienne : Capace Grande et Capace 

Piccolo. Ces quartiers accueillent une population de classe moyenne et dôouvriers, issus principalement de 

l'immigration. Le premier se situe au nord de la Médina et le second a été réalisé au sud.  

Le réseau viaire de ces quartiers est notamment caractérisé par son hybridité morphologique. On y trouve des 

ruelles sinueuses et étroites, tout comme des placettes ; aussi de larges rues et des avenues. Cette 

 

38 Anciennes cartes postales de Sousse., https://www.tunisie-cartespostales.com/sousse, consulté en 2020. 
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organisation est notamment due au fait que ces quartiers se sont construits par des habitants de différentes 

origines, qui ont essayé de répliquer les trames urbaines de leur patrie40 . 

 ê partir de lôind®pendance (1956 - 2020)  

Les premières années de lôind®pendance (1956 - 1970) ont engendré une série de nouvelles dynamiques qui 

ont très fortement structuré la réalité urbaine de Sousse. Elle voit également apparaître un nouvel acteur de la 

production urbaine de la ville ainsi quôun ph®nom¯ne dôexode rural tr¯s important. 

Trois zones se voient particulièrement modifi®es. Deux dôentre elles voient le jour, alors que la troisième 

d®pend dôun changement fonctionnel. Il sôagit de la zone touristique, de la zone industrielle ainsi que la 

tertiarisation du centre-ville. 

Parallèlement, un nouvel acteur de la production urbaine apparaît ; la Société Nationale Immobilière 

Tunisienne qui sera le moteur du développement urbain institutionnel. 

Ces dynamiques sont influenc®es par un fort exode rural autour des ann®es 1970 suscit® par lô®chec dôune 

politique agricole nationale. 

Au nord, la Zone touristique se d®veloppe. Elle sô®tire ¨ partir de lôextr®mit® nord de la jet®e Boujaafar jusquô¨ 

la limite septentrionale de la commune. Elle se compose dôune bande dôenviron 500 m sur 4 km, parall¯le au 

front de mer. La route touristique (avenue du 14 janvier) sert de colonne vertébrale à ce développement. Cette 

voie large est vouée à la connexion régionale entre Sousse et les villes plus au nord également développées 

autour des pratiques balnéaires. Fonctionnellement, elle sert de structure à la zone touristique en la dotant 

dôune infrastructure efficiente pour les modes de d®placements motoris®s. 

Au sud du centre-ville, dans les années 60, se développe, la zone industrielle également en contact avec le 

front de mer. Elle sô®tend du port commercial jusquôà Oued El Hallouf sur une surface dôenviron 30 hectares. 

Accueillant des entreprises du secteur secondaire, le réseau viaire est particulièrement aménagé en fonction 

de cette activité (larges chaussées, peu dôaménagements piétons, végétalisation faible etc.). Lors de sa 

création, la zone était située « hors » de la ville, mais au fil des installations spontan®es, des populations sôy 

sont logées et elle devint un quartier mixte. 

Enfin un troisième phénomène se développe : la tertiarisation du centre-ville. Cette dynamique transforme la 

ville coloniale en centre économique. De ce fait, en plus des activités étatiques, les bâtiments sont désormais 

principalement vou®s ¨ lôactivit® administrative te bureautique. 

Par cons®quent, de nombreux travailleurs sôy rendent quotidiennement. Cette nouvelle dynamique cr®® une 

intensification des flux de déplacements (transport individuel motorisé et transport en commun). Pour y 

répondre, grand nombre dôespaces verts centraux datant du protectorat ont été supprimés et remplacés par le 

développement dôune voirie ¨ m°me de distribuer ces nouveaux flux. 

Au lendemain lôind®pendance, côest au travers de la Soci®t® Nationale Immobili¯re Tunisienne (SNIT) quôa été 

construite la majorit® des nouveaux quartiers dôhabitations. Situés proches du centre-ville, ils forment une 

premi¯re extension urbaine vou®es majoritairement au logement et plus marginalement, ¨ lôactivit® 

 

40 Toumadher Ammar « Le métissage culturel comme g®n®rateur dôambiances et de formes urbaines sp®cifiques : les quartiers de 
Capaci Piccolo et Capaci Grandi à Sousse, à la croisée des cultures ambientales et urbaines italienne, française et tunisienne »  - 
Thèse de doctorat ï 2017. 
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commerciale, tertiaire et industrielle. Ils ont été constitués en forme de ceinture autour du tissu datant du 

protectorat. 

De nos jours, il est difficile de trouver une homogénéité entre ces différents quartiers tant dans la typologie du 

b©ti que dans lôam®nagement des espaces publics. En effet, quand certains ont vécu des changements 

majeurs modifiant passablement leur paysage urbain propre, dôautres ont conserv®s des caract®ristiques 

communes. Cependant, il est possible de faire ressortir certaines caract®ristiques communes. Il sôagit de 

quartiers tels que : Turki, Jawhara, Oued Kharoub, la cité Ezzahra, Bir Chobbek, Koudiet Malek, Ghodrane, 

Kisbet Echat et le haut de Sidi Adelhamid41 

42 

 Les Agences foncières (1970 - 1990)  

ê partir des ann®es 1970, et jusquôau d®but des ann®es 1980, de nouveaux organismes sont créés et 

deviennent les principaux acteurs de la construction en Tunisie et ¨ Sousse : les agences publiques. LôAgence 

Fonci¯re dôHabitation (AFH), Agence Foncière Touristique (AFT), Agence Foncière Industrielle (AFI) créé en 

1973 et lôagence de R®habilitation de la R®novation Urbaine (ARRU) cr®® en 1981. 

LôAFH est ¨ l'initiative des grands projets de production ¨ grande ®chelle de logements43, dôune nouvelle 

approche de production voit le jour, notamment pour répondre au fort exode rural que vit la région. Les cités 

 

41 Recoupement entre le rapport pré-diagnostic 2012 (B.Derouiche), ainsi que la « Carte des quartiers (K. El Jenzri, 2020) » et 

Google earth pro. 

42 Belghith Derouiche, La croissance urbaine, tiré du rapport de pré-diagnostic de la ville de Sousse, 2012. 

43 B.Derouiche, Projet Stratégie de Développement Urbain Durable, 2012. 
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de Riadh, Sahloul ou la cité olympique témoignent de cette nouvelle urbanité. Des projets récents de plus 

petites ®chelles tels que lôurbanisation des terrains occup®s anciennement par la caserne situ®e ¨ lôouest de 

la m®dina sont ®galement port®s par lôAFH. 

Les tissus urbains pens® par lôAFH se veulent alors r®solument ñmodernesò et ñ®quilibr®sò ce qui consiste ¨ 

atteindre quatre objectifs : 

ǒ Un tissu urbain dense pouvant accueillir plusieurs dizaines de millier dôindividus, 

ǒ La pr®sence en suffisance dô®quipements sportifs, sociaux et culturel, 

ǒ Lôinstallation uniforme de tous les types de réseaux, 

ǒ Atteindre un seuil minimal dôespace vert par habitant (en 2009 le seuil fix® est de 15m2/h)44. 

LôAgence de R®habilitation et de Rénovation Urbaine cantonne son activité à la requalification du bâti et à la 

connexion aux réseaux des quartiers spontanés et dans un état avancé de délabrement. Le quartier spontané 

El Matar en est un exemple45. Les actions menées sur lôespace public sont dôordre sanitaire et fonctionnel, 

réparation des routes, création de trottoirs etc.46 

LôAFT est lôaménageur de la zone touristique ; lôAFI est son homologue en ce qui concerne la zone industrielle. 

À ce sujet, d¯s les ann®es 1970, lôAFI op¯re un d®m®nagement des activit®s d®sormais voisines des 

habitations. 

Depuis 1990, une politique de décentralisation a été amorcée donnant une importance alors jamais vue aux 

acteurs privés. Ces derniers ont désormais la possibilit® de faire de la promotion de lotissements ou dôobjets 

uniques. Cependant, ils nôinfluencent pas les espaces publics à grande échelle cantonnant leurs interventions 

aux abords de leur propriétés, et dans une optique de valorisation commerciale47. 

 Lôaire de la globalisation (1990 - 2011) 

Amorcée dès le milieu de années quatre-vingt, lôouverture économique de la Tunisie se concrétise vers 1990 

à travers son adh®sion ¨ lôOrganisation Mondiale du Commerce. Ce changement de paradigme fait passer le 

pays dôun r®gime socialiste ¨ une organisation globalis®e et influence, modifie lôorganisation des villes 

tunisiennes.  

Ainsi le gouvernement tunisien préconise désormais « la réhabilitation des mécanismes de régulation par le 

march®, le d®sengagement de lôEtat et la redistribution des r¹les entre secteur public et initiative priv®e è, les 

logiques changent et dès lors « on assiste, ainsi, à un glissement de référentiel et de légitimité des dogmes de 

lô®quilibre r®gional et de lô®quit® spatiale, vers celui de la comp®titivit® des villes et des r®gions, et de la 

performance et des résultats »48. 

 

44 Nassim Dridi, Les paradigmes du ç d®veloppement urbain durable è et de la ç qualit® de la vie è : du principe ¨ lôaction. Le cas 

de lôop®ration de Mrazga (Nabeul, Nord-Est tunisien), 2009. 

45 B.Derouiche, Projet Stratégie de Développement Urbain Durable, 2012. 

46 Y. Turki, Entretien téléphonique, 2020. 

47 Y. Turki, Entretien téléphonique, 2020. 

48 Mustapha Ben Letaief, Les politiques urbaines en Tunisie : Quelques r®flexions sur les mutations dôune action publique post-
keynésienne, 2008. 
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En termes de dynamique spatiale nationale, ces choix entraînent la métropolisation du territoire et le gain 

dôimportance des villes du littoral49. Il en r®sulte pour la ville de Sousse dôune part un nouveau r¹le de capitale 

régionale accompagné par une stratégie de développement considérable ainsi que par des nouveaux 

instruments administratifs et l®gaux incarn®s par ç lôadoption dôun Code de lôAm®nagement du Territoire et de 

lôUrbanisme en 1994, dôun code de la fiscalit® locale en 1997, et le réaménagement de la loi organique des 

communes en 200650. Mais ®galement un regain dôautonomie et de l®gitimit® des autorit®s communales. 

Parallèlement on assiste à la promotion du secteur privé devenant un acteur à part entière de la production de 

la ville aux c¹t®s de lôEtat centralis® et des collectivit®s locales. Cette dynamique est cependant ¨ nuancer 

car :ç lôon observe, ¨ cet égard, un refus certain de promouvoir une véritable décentralisation et de développer 

des relations de partenariat authentiques entre lôadministration centrale et les collectivit®s locales ; on relève, 

en revanche, une tendance à développer des formules diversifiées de partenariat avec le secteur privé tant 

local quô®tranger.è51. 

 Changements liés à la révolution (2011 - 2020) 

En 2011, la Tunisie vit une intense révolution suite à une crise sociale dôenvergure. Elle am¯nera au d®part du 

président alors en place. Après une période transitoire de 4 ans la nouvelle constitution tunisienne est adoptée. 

Depuis 2011 le processus de décentralisation entamé par le gouvernement central tunisien dans les années 

1990 se poursuit et se met en place progressivement. Notamment ¨ travers le renforcement de lôautonomie et 

de la l®gitimit® dôaction de lôautorit® locale (collectivit®). Les premiers jalons vers des rapports 

dôintercommunalit®s et les importantes modifications apport®s ¨ la loi sur les collectivit®s locales incarnent 

particulièrement bien la nouvelle direction de la gestion territoriale du pays. 

Sousse à toujours connu un phénomène de prolifération de quartiers non planifiés. Seulement depuis 2011, il 

sôest particuli¯rement renforc® se multipliant jusquô¨, certaines ann®es, par un facteur 10. Côest surtout lôouest 

de la ville qui est touché par cette extension urbaine spontanée. Cette dynamique ne se concentre pas dans 

la production dôun type de logement mais se caract®rise au contraire par sa diversit®. Il nôen demeure pas 

moins que ces constructions, en plus dô°tre non autorisées et non planifiées, ne respectent pas les 

réglementations et les normes en vigueur. Notamment en ce qui concerne la hauteur maximale du bâti, ce qui 

péjore à la fois les efforts de planifications et le paysage urbain par conséquent particulièrement hétérogène.52 

Le PDUI et le PDEP feront alors face ¨ un enjeu dôinclusion et dôanticipation de ce phénomène qui sera 

indispensable à adresser pour prétendre à un développement urbain durable de la ville de Sousse. 

 

49 M. Ben Letaief, Les politiques urbaines en Tunisie, Op. Cit. 

50 M. Ben Letaief, Les politiques urbaines en Tunisie, Op. Cit. 

51 M. Ben Letaief, Les politiques urbaines en Tunisie, Op. Cit. 

52 Entretien avec Kais .El Jenzri, 2020. 
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 Sch®ma de lô®volution urbaine de la ville 1850 ï 2020 (O.B dôapr¯s donn®es de T. Ammar 2017) 

   

Evolution urbaine de Sousse ï Reconstitution (O.B dôapr¯s donn®es de T. Ammar 2017) 
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 Eléments patrimoniaux identitaires 

 Les principaux monuments de la ville : 

Capitale du Sahel tunisien et communément surnommée la « perle du Sahel », la 

ville de Sousse sôenorgueillit de ses trois mille ans dôhistoire et des multiples 

civilisations qui lôont traversée. Même si son principal patrimoine culturel matériel 

subsistant demeure essentiellement cantonn® dans sa M®dina, il nôen demeure pas 

moins que les traces tangibles de son passé glorieux est palpable à travers la ville, 

ses habitants et son aura si particulière. La Médina de Sousse est inscrite au 

patrimoine mondial de l'Unesco depuis 1988. L'une de ses caractéristiques réside 

dans l'emplacement de la principale mosquée qui n'est pas au centre de la ville. Tout 

comme le Ribat, elle était chargée de protéger le bassin portuaire de l'arsenal à 

lôorigine de ses fortifications militaires. 

Le Ribat a vu le jour durant le règne de la dynastie des 

Aghlabides (821) mais il perdit progressivement sa fonction de 

défense pour garder une mosquée dans sa partie supérieure 

tandis que ses soubassements furent affectés à des fonctions de 

stockage de denrées agricoles. 

La kasbah se situe dans la partie la plus haute de la Médina et 

date de l'année 844. Elle fut quelques années plus tard ornée 

dôun phare qui sert encore aujourdôhui. La kasbah, quant à elle 

a pris les fonctions de musée archéologique depuis le début des 

années 1950. 

La Grande Mosquée bâtie par les Aghlabides en 850 a connu 

plusieurs agrandissements et a la particularit® dô°tre dot®e dôune 

coupole sur son angle nord, faisant office de minaret. 

Cependant, la plus ancienne mosquée de la ville se trouve à 

proximité de la porte sud, du côté des Souks. La mosquée Bou 

Ftata fut construite entre 838 et 841 et porte la plus ancienne 

inscription sacrée de style kufi en Afrique du Nord sur sa façade. 

À proximité de la Grande Mosquée, rue de Sicile, se trouve la 

médersa El Zaqqaq qui est dotée de sa propre mosquée 

surmontée d'un minaret octogonal au style architectural 

ottoman. Tout comme nombreuses médersas en Afrique du 

Nord, elle fut longtemps consacr®e ¨ lôenseignement du Coran 

et de la grammaire. Ses élèves y étaient logés dans les petits 

bâtiments juxtaposés et elle connut son apogée sous le règne 

hafside entre 1207 et 1574. Un autre monument très original de 

la Médina de Sousse abrite actuellement le musée El Kobba. 

Ancien caravansérail célèbre pour sa coupole crénelée en forme 

de Zig-Zag permettant de repousser les rayons du soleil et éviter 

ainsi la surchauffe du bâtiment  

 

 

 

 

Les remparts de la Médina de Sousse (Ph : H. Môhenni) 

 

Le Ribat de Sousse (Ph : C. Manhart) 

 

La Kasbah de Sousse (Ph : BishkekRocks) 

cks 
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 A  B 

 C   D  E 

 

La kasbah de Sousse qui accueille le musée archéologique est un monument incontournable de la ville. Il 

comprend une importante collection de mosaïques romaines couvrant une période allant du IIe siècle au IVe 

siècle provenant des fouilles archéologiques effectuées sur les sites antiques de la région du Sahel tunisien, 

principalement les anciennes cités d'Hadrumète, de Thysdrus (El Jem) et Salakta. En 2009, le musée a 

r®ouvert ses portes apr¯s des travaux de r®am®nagement et dôextension. Il est consid®r® aujourdôhui comme 

le deuxième musée le plus important en termes de collections de mosaïques après le musée national du bardo. 

 

Autre monument patrimonial incontournable de la ville, les catacombes sont issues dôune nécropole 

souterraine située à l'ouest de la Médina (Bouhsina). Aménagées en sous-sol vers la fin du Ier siècle par les 

chrétiens pour y inhumer leurs morts au temps de leur persécution (comme partout ailleurs dans l'Empire 

romain), les catacombes se présentent sous la forme de 240 galeries s'étendant sur cinq kilomètres et qui 

contiendraient près de 15 000 sépultures. Au nombre de quatre dont trois complètement fouillées ð les 

catacombes du Bon Pasteur, d'Hermès et de Sévère ð, elles sont mieux conservées que les catacombes de 

Rome. Cimetière clandestin, les catacombes ont également servi de lieu de culte et de refuge pour les premiers 

adeptes du christianisme et ont été utilisées jusqu'à la fin du IVe siècle54.  

 

54 https://fr.wikipedia.org/wiki/Catacombes_de_Sousse. 

A : Le musée archéologique de Sousse (Ph : T A)  B : Baptistère byzantin datant du VIème s M. A. S. (Ph : N.C) 

C, D & E : Les catacombes de Sousse (Source : Archéologie et art chrétien ï Afrique du nord -http://archeologiechretienne.ive.org) 
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La ville de Sousse abrite également un patrimoine architectural colonial et postmoderne remarquable ; le 

centre-ville colonial et la Corniche en t®moignent jusquô¨ nos jours. Cependant, ce patrimoine b©ti ne re­oit 

pas lôattention n®cessaire de la part des autorit®s et des instances r®gionales. Certaines associations55 

soutenues par la société civile peinent à légitimer la valeur de cette m®moire collective en sensibilisant lôopinion 

publique quant ¨ lôimportance de préserver les identités architecturales représentatives des différentes 

p®riodes de lôhistoire r®cente de la ville.  

    

 

 Patrimoine immatériel et identités : 

    

Lôidentit® soussienne est indissociable de son terroir nourricier ; ainsi, ville et campagne ont toujours entretenu 

une relation forte de complicit® et dôint®r°t. Il se racontait autrefois que les grandes familles de la ville avaient 

toutes un pied dans lôagriculture et que nul ne pouvait prétendre à la richesse sôil ne possédait pas des champs 

dôoliviers dans la r®gion, tant lôactivit® ol®icole ®tait d®terminante dans lô®conomie sahélienne...  

 

55 Notamment lôAssociation de Recherches et d'Etudes sur la Mémoire de Sousse (AREMS) qui effectue un travail dôinventaire et 
de bibliographie remarquable.  

Palais de Justice (1907 1911). Arch : Raphaël Guy          Hôtel El Hena (1965) Arch : Olivier-Clément Cacoub        

Photo : CPA - LL n°139 - Coll. R. Mifsud           Photo : Heny Jamli 

Lôolivier, arbre national et tr¯s ancr® dans lôidentit® populaire           Scène de cueillette des olives dans le Sahel                   

Photo : D. FF               Photo : http://www.webdo.tn/ 
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Lôattachement du soussien ¨ la méditerranée est toute aussi forte que pour son terroir, son rapport avec la 

mer est une constituante majeure de son identité. La création du port de Sousse est simultanée à la fondation 

de la ville ; ainsi la pêche et le commerce maritime font partie intégrante de la société soussienne 

jusquôaujourdôhui. Pour preuve, le carnaval d'Aoussou qui est un événement festif et culturel annuel se 

déroulant sur la corniche de Boujaafar le 24 juillet. 

C'est un défilé composé de chars symboliques, de fanfares et de troupes folkloriques de Tunisie et d'ailleurs. 

À l'origine, il sôagirait dôune fête païenne (Neptunalia) célébrant le dieu de la mer, Neptune à l'époque romaine, 

qui remonte aux Phéniciens : l'appellation d'Aoussou serait une déformation d'Océan. Ce culte s'est 

métamorphosé avec le temps et a perdu toute connotation religieuse. Apr¯s lôind®pendance, le festival fut 

récupéré par le pouvoir pour sa propagande politique56. 

 

    

    

  

 

56 Source : https://fr.wikipedia.org/wiki/Carnaval_d%27Aoussou. 

Le port de pêche de la ville (Photo : Afif Mehri)   Le carnaval dôAoussou le 24 juillet (Photo : tunisie.co) 

 

 

Le rocher de Boujaafar et ses pierres color®es ¨ lôeffigie de   Le défilé des majorettes de Sousse, lors du carnaval 

de lôEtoile Sportive de Sahel, symbole de lôidentit® soussienne. dôAoussou, parade annuelle sur lôavenue Bourguiba. 

(Photo : tunisienumerique.com)    (Photo : https://bledinews.com.tn) 
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 Introduction : organisation / méthodologie 

La ville de Sousse qui sôest d®velopp®e autour de sa m®dina a connu plusieurs p®riodes et plusieurs 

contraintes au cours de son ®volution urbaine. Lôinstauration du protectorat fran­ais ¨ partir de 1881 constitue 

certes un fait marquant de lôurbanit® de la cité méditerranéenne que nous ressentons encore fortement 

aujourdôhui dans les espaces centraux de la ville. Cependant, dôautres quartiers ont vu le jour au fil des 

époques, essentiellement à partir des années 1970 qui connurent un fort exode rural et une densification 

exponentielle de la ville. 

Le plan directeur des espaces publics se voulant à la fois exhaustif et rassembleur des diversités typologiques 

pr®sentes dans les espaces publics soussiens, nous avons estim® primordial dôîuvrer ¨ la repr®sentativité de 

lôensemble des quartiers au cours de la phase ç Diagnostic et orientations ». Ainsi, ce chapitre essentiel de la 

présente étude de diagnostic subdivise les quartiers de la ville en deux catégories essentielles : Les quartiers 

centraux et les quartiers péricentraux. 

Les d®limitations entre ces deux types dôespaces (centraux et p®ricentraux) ne constituent pas toujours des 

« limites » nettes et précises : Au contraire, certaines typologies du bâti marquent une continuité dans leur 

développement horizontal le long dôaxes structurants, tandis que dôautres sont caract®ris®es par des r®elles 

ruptures - ou forment des enclaves très marquées - dans le tissu urbain de la ville. 

Ce chapitre analyse les différents quartiers (ou groupes de quartiers) que nous avons classés selon deux 

logiques essentielles :  

- Leur formation, et la chronologie de leur développement lorsque ce phénomène temporel nous est 

paru inhérent à une lecture actuelle de la typologie des espaces publics de la ville. 

- Les rapprochements des caractéristiques et des logiques structurelles de la constitution de leurs tissus 

urbains. Notamment la formation des espaces publics et leurs usages dans lôappr®hension de la ville 

dôaujourdôhui. 

Enfin, la typologie des espaces publics sôattache ¨ une lecture méthodologique et objective de la ville telle que 

nous lôavons red®couverte entre les mois de mars et juin 2020. Notre analyse qui d®coule dôun travail important 

effectu® sur le terrain est organis®e selon une trame qui sôattache aussi bien ¨ des caractéristiques physiques 

de la ville : Implantation et forme urbaine, morphologie des espaces, quô¨ des caract®ristiques humaines : Les 

usages et fonctions des espaces publics. 

Cette analyse est systématiquement conclue par des réflexions concertées (échange de regards très 

constructifs entre Urbaplan et Atelier Façila) par rapport aux éléments constitutifs de ruptures ou de continuités 

dans les diff®rents tissus g®n®rant lôurbanit® de la ville de Sousse. Ces regards crois®s ont donn® lieu ¨ 

lôidentification de potentiels et dôenjeux que nous exposons ci-après au fur et mesure de nos analyses 

typologiques des quartiers de la ville. 
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57 Inventaire des quartiers de la ville de Sousse 

 

57 A.F / URBAPLAN, 2020 
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  Les quartiers centraux 

 La Médina 

 Implantation et forme urbaine 

La m®dina de Sousse sô®tend sur une surface approximative de 32 hectares, accueillait en 2004, 5300 

habitants au sein dôenviron 2000 logements. Elle se localise ¨ proximit® du port de Sousse et en son centre. 

Topographiquement, lôextr®mit® sud-ouest repr®sente le point culminant du site, duquel sôamorce une l®g¯re 

pente direction nord-est. 

La médina de Sousse propose une organisation spatiale enclavée au sein de ses murailles historiques. Cette 

délimitation prend une forme organique alliant lignes droites sur les flancs sud-est et nord-est, avec des tracés 

plus fluides et ondulants sur les flancs nord et est. 

Une irrégularité particulière se remarque ¨ lôextr®mit® sud-ouest dans le tracé linéaire des murailles, créant 

une petite excroissance accueillant la Kasbah. 

Le choix de sa localisation remonte ¨ lôAntiquit® et est notamment d¾ ¨ sa proximit® avec une rade naturelle 

propice ¨ l'accueil de bateaux facilitant ainsi les ®changes commerciaux. Lôinstallation sur un terrain 

légèrement pentu procure un avantage strat®gique via une position en promontoire, permettant dôavoir une 

vue dégagée sur le front de mer. 

58 

Le tissu construit se compose dôune juxtaposition de constructions cr®ant une continuit® b©tie. Pris s®par®ment 

chaque édifice occupe une faible emprise au sol ; côest ¨ travers leur agencement en contiguµt® stricte que la 

densité propre à ce tissu se matérialise. Selon lôUNESCO, la m®dina de Sousse est un des rares exemples 

 

58 Guide Joannes, Soussa, 1886. 
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encore existant dôarchitecture militaire c¹ti¯re des premiers si¯cles de lôIslam au Maghreb. Cette forme urbaine 

est typique du sud de la Méditerranée et incarne le véritable substrat de la ville maghrébine du moyen-âge59. 

Les édifices présentent plusieurs caractéristiques particulières : 

ǒ Des dimensions modestes : petites emprises au sol (dimensions) - hauteurs relativement basses R+1 

ou R+2, 

ǒ Entrées coudées face à la rue, 

ǒ Présence de patios dans la plupart des édifices, 

ǒ Fa­ades sobres : le d®cor architectural est, dans la plupart des cas, orient® ¨ lôint®rieur des maisons60. 

 

    61 

62 

  

 

59 M. Lazhar, Le Maghreb urbain : Paysage culturel entre la tradition et la modernité, 2012. 

60 A. Ghannouchi, La ville européenne de Sousse : naissance dôun paysage urbain, 2012. 

61 Google image. 

62 https://www.realites.com.tn/2016/07/festival-tabba3ni-a-la-redecouverte-de-la-medina-de-sousse 
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 Morphologie des espaces publics 

 

 Les tracés : 
 

Le réseau viaire présente lui aussi des caractéristiques remarquables : 

ǒ Un tracé organique de la trame viaire caractérise sa sinuosité. 

ǒ Une trame viaire hiérarchisée en : rues principales, ruelles et impasses63. 

ǒ Des voies structurantes (rue dôAngleterre) suivant les directions Nord-Sud et Est Ouest (Souk El Caïd, 

rue El Aghalba), globalement rectiligne sô®tirant de porte à porte. Par exemple la rue d'Angleterre relie 

la place Sidi Yahia et la porte sud de la ville. 

ǒ Des voies secondaires (ruelles) plus irr®guli¯res irriguent les zones dôhabitations. 

ǒ Une localisation de certains types dôactivit®s suit cette hi®rarchie. 

ǒ Les rues principales accueillent les souks - les ruelles connectent ces derniers avec les zones 

dôhabitation et compl¯tent les liaisons avec les ®difices publics et structurant - les impasses irriguent 

les zones dôhabitation. 

ǒ Des largeurs de rue variables globalement modestes (cf. coupes voies types). 

ǒ Une piétonisation du système viaire (presque en totalité, présence ponctuelle de scooters). 

ǒ Un rev°tement du sol unique de fa­ade ¨ fa­ade ¨ lôint®rieur du tissu. 

ǒ Présence de distinction trottoir chaussée sur le flanc Est intramuros. 

ǒ Le recouvrement partiel de certaines rues et carrefours fortement fréquentés dont les rez-de-

chaussée ont une vocation commerciale. 

 

     

 Espace b©ti et r®seau dôespace public de la m®dina 

 

63 B. Derouiche, rapport de pré-diagnostic urbanisme, 2013. 
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 Typologies de la trame viaire : 

64 

 

Ces caractéristiques procurent au tissu urbain de la médina un ambiance unique fortement identifiable. 

Lô®troitesse des rues créé systématiquement des percées visuelles sur les monuments et réduit fortement le 

paysage urbain perceptible de lôimm®diat. 

Cette typologie médinale contraint son visiteur de d®couvrir les b©timents remarquables au d®tour dôun coin 

de rue, créant alors chez lui un sentiment de surprise et dô®merveillement. Cette impression est accentu®e par 

le caractère « introverti » du tissu urbain ne proposant pas de façade urbaine développée65, mais créant ainsi 

un contraste dôautant plus saisissant lorsquôil d®bouche sur un ®l®ment remarquable. 

 

64 A.F / URBAPLAN, 2020. 

65 A. Ghannouchi, La ville europ®enne de Sousse : naissance dôun paysage urbain, 2012. 
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 Dimensions et caractéristiques des espaces 

publics 

 Voies principales (accueillant notamment les Souks) : 

 

Coupe : Rue Hachelfa 

66  

 

 

Coupe : Souk El Caid 

                      

 

66 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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 Voie secondaire (ruelles) : 

 

Coupe : Rue de lô®glise  

67 

 Impasses : 

                                 68 

  

 

67 A.F / URBAPLAN, 2020. 

68 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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 Localisations des coupes 

 

 

 

69 

 

69 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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70 

 £largissement de lôespace public 

Ponctuellement la trame viaire se dilate et crée des placettes urbaines ou des esplanades, au sein de tissu 

très dense de la médina. Dans bien des cas ces élargissement se produisent autour de bâtiments spécifiques 

(mosquées, Fondouks, citerne, etc.) leur donnant une importance particulière comparativement au reste du 

tissu bâti. 

                  

Dilatation de lôespace public dans la médina 

 

70 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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71 

72 

Dilatation de lôespace public autour de la Grande 

mosquée 

 74 

Micro dilatation de lôespace public : placette en face du mus®e El Kobba 

 

71 A.F / URBAPLAN, 2020. 

72 A.F / URBAPLAN, 2020. 

74 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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 Matérialités 

 Revêtements de sol : 

Moellons de calcaire quôon retrouve ®galement au niveau des remparts ext®rieurs sur le flanc Est de la m®dina 

ainsi que sur les places qui font la transition entre la médina et son environnement (exemple : place Farhat 

Hached).  

                               

Plus ponctuellement, on trouve quelques rues et ruelles en enrobé bitumineux. Plusieurs sites arborent ce 

rev°tement ; les impasses des zones dôhabitation, la route intramuros longeant les remparts du flanc Ouest 

ainsi que les espaces de parking comme notamment à Bab el Gharbi. 

         76 

 Mobilier : 

Lô®clairage des espaces publics de la m®dina se fait ¨ travers un unique mod¯le de lanterne semblable aux 

lanternes a gaz du XIXe siècle, dispersé dans tout le tissu. Allumée elle produit une lumière chaude et agréable 

mettant en valeur lôatmosph¯re particuli¯re du lieu.  

Cependant plusieurs ®l®ments peuvent °tre am®lior®s. Pour cr®er un ®clairage satisfaisant il faudrait dôabord 

augmenter le nombre dô®l®ment install®s. ê lôheure actuelle, le r®seau dô®clairage public est loin de couvrir 

l'enti¯ret® de la m®dina est notamment dans les zones dôhabitation. 

  

 

76 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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Eclairage public : 

               77 

On dénombre deux typologies de poubelles ; des conteneurs et des poubelles aux couleurs de la mairie. 

Toutes deux sont en plastique et détonne complètement avec le caractère de la médina mais également avec 

lôesth®tique de lô®clairage public 

 

 

Poubelles publiques :  

                                                   

 

 

 

 

 

78                   

 

 

Lôabsence quasi-totale de bancs publics du tissu de la médina est également caractéristique. En effet, cette 

cat®gorie de mobilier urbain nôexiste pas forc®ment dans ce type dôorganisation urbaine ; et on notera aussi 

que dôautres ®l®ments se substituent ¨ la fonctionnalit® du banc : 

En premier lieu, les nombreuses terrasses de cafés ï souvent très populaires - débordent dans bien des cas 

sur lôespace public et offrent la possibilit® de sôarr°ter. Ensuite murets et excroissances du b©ti forment des 

surfaces planes souvent appropriés par la population et sont utilisés comme des bancs. 

  

 

77 A.F / URBAPLAN, 2020 

78 A.F / URBAPLAN, 2020 
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Chaises privées et banquettes bâties : 

      79 

 Végétation : 

Traditionnellement les médinas ne proposent que très peu de végétalisation au sein du domaine public, 

préférant au contraire développer cet aspect dans le domaine privé. Ponctuellement cette végétation du 

domicile d®borde sur lôespace public et verdit sporadiquement les rues. 

80 

Végétation privée sur le domaine public 

 

On remarque aussi la plantation ponctuelle dôarbres et d'arbustes au sein des espaces alentours de la grande 

mosquée, du Ribat et de la place Sidi Yahia. 

 

79 A.F / URBAPLAN, 2020 

80 A.F / URBAPLAN, 2020 
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Parall¯lement ¨ ce ph®nom¯ne trois dynamiques v®g®talisantes se distinguent. Une dôentre elle est port®e 

uniquement par la collectivit® publique ; la plantation ponctuelle dôarbres et d'arbustes au sein des espaces 

alentours de la grande mosquée, du ribat et de la place Sidi Yahia.  

     81 

               Végétalisation plantée et entretenu par la collectivité aux alentours de la grande mosquée 

 

Parall¯lement, il est possible dôobserver diff®rents am®nagements produits par les habitants. Forme de 

t®moignage de la volont® et lôenvie des citoyens de végétaliser les rues de la médina et de participer à son 

embellissement, on aper­oit ponctuellement lôappropriation de lôespace public par le voisinage via des micros 

aménagements. 

        

Compilation des éléments du mobilier urbain                                                  82 

 

81 A.F / URBAPLAN, 2020. 

82 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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 Fonctions et usages des espaces publics de 

la Médina 

Les fonctions urbaines support®es par les espaces publics ñclassiquesò se mat®rialisent ¨ travers des logiques 

propres au monde arabo-musulman. Ainsi, suivant les chercheurs C. Sebastiani et Y.Turki : « On assiste aussi 

¨ lô®mergence du ç public è dans des lieux complexes non nécessairement conçus selon la nomenclature des 

espaces publics occidentaux. Il sôagit dôespaces b©tis ayant des fonctions de culte ou occup®s par des activit®s 

de services qui supportent ®galement la fonction dôespace public, ¨ lôinstar de la mosquée, du hammam, du 

coiffeur ou du café.»85 

Ainsi la fonction socialisante de lôespace public se retrouve d®plac®e de lôespace public vers des espaces b©tis 

proposant dôautres fonctions. Lôobjet du Souk, par exemple, est ¨ cheval entre ces deux dynamiques. En effet, 

sôil prend place sur des zones de propri®t® publique, sa fonction principale est ®conomique tout en soutenant 

une fonction socialisante inhérente. 

 

85 C. Sebastiani, Y. Turki : Espace (s) public(s) en Tunisie. De lô®volution des politiques aux mutations des pratiques, 2016. 
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On observe ainsi un d®bordement des commerces et des terrasses de caf® sur lôespace public. Ces espaces 

portent en eux des fonctionnalit®s propres ¨ lôespace public mais sont, dans le cas des m®dinas, reli®s ¨ une 

activit® commerciale. Le faible degr® dôam®nagement des espaces publics traditionnels renforce la motivation 

des commerçants à se les approprier. Cela fait de ses derniers des « responsables » assurant un certain 

contrôle sur ces espaces.86 Les observations de terrains t®moignent ®galement dôune appropriation de 

lôespace public ¨ proximit® des habitations par la population via lôinstallation de mobilier l®ger. 

     87 

     88 

Appropriation de lôespace public par lôactivit® commerciale et de petite restauration 

 

86 C. Sebastiani, Y. Turki : Espace (s) public(s) en Tunisie. De lô®volution des politiques aux mutations des pratiques, 2016. 

87 A.F / URBAPLAN, 2020. 

88 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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Ponctuellement lôespace public est ®galement utilis® par des marchands ambulants s'installant temporairement 

mais avec systématisme. 

89 Marchand ambulant 

 

En période électorale, les rues les plus fréquentées et celles des marchés, acquièrent également une fonction 

de lieu dôexpression90. En effet, ®tant centrales et ¨ forte densit®, ces rues servent alors pour lôaffichage urbain 

et la présentation des listes électorales. 

Parallèlement à ces dynamiques les espaces publics sont principalement utilisés dans une logique de 

distribution des flux de déplacement piéton. 

 

 

 Eléments de rupture et de connexion entre la 

médina est les tissus avoisinants 

Plusieurs objets urbains créent une distanciation entre le tissu médinal et son contexte immédiat : 

Dôabord par le fait que son espace est compl¯tement born® des murailles qui limitent son ouverture au-delà 

de cette structure. (9 ouvertures incarnent les seuls liens directs de communication entre la médina et sa 

périphérie). Ensuite, lôespace est imm®diatement fractur® par une large chauss®e particuli¯rement fr®quent®e. 

Ainsi on se trouve dans un cas de double délimitation mettant à mal la porosité de la médina avec le reste de 

la ville. Enfin, les tissus urbains voisins détrônent passablement de celui de la médina par la présence 

dôimportantes variations de hauteurs du b©ti et de ruptures importantes au niveau des styles architecturaux. 

 

89 A.F / URBAPLAN, 2020. 

90 C. Sebastiani, Y. Turki , Op. Cit. 
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Eléments générateurs de ruptures : 

ǒ Route très fréquentée, 

ǒ Large emprise avec peu de porosité piétonne, 

ǒ  Paysage urbain hétérogène. 

91 

92 

Connexions : 

Il sôagit ici de mettre en avant le r¹le structurel des espaces public comme moyen dôarticulation entre le tissu 

traditionnel et le reste de la ville. 

 

91 Google Street view, 2020. 

92 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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Lôexemple de la place Farhat Hached, qui ¨ travers son ®largissement (au sol mais ®galement en termes 

dôouverture visuelle) permet de joindre les espaces publics de la m®dina et ceux du quartier européen, 

constitue un parfait exemple de « connexion ». Cette place, bien que fracturée en elle-même par une 

surabondance de fonctions, permet dôunifier les espaces limitrophes des quartiers voisins. 

 

93 Place Farhat Hached  

 

Un autre type de connexion se fait ressentir via un paysage architectural proposant une certaine cohérence : 

Dans le but dôentrer en ®cho avec le style traditionnel de la m®dina, nombre de b©timents construits durant la 

période du protectorat, au sein de la trame urbaine européenne, sont de style néo-mauresque. Ainsi 

visuellement, un thème esthétique cohérent se fait ressentir créant un sentiment de continuité. 

Bien que la médina soit un artéfact particulièrement minéral, la végétalisation de ses abords sôinscrit dans la 

structure verte du centre-ville. On remarque une séquence dôam®nagement :  

Murailles   Ÿ   jardin publics   Ÿ   structure centrale dôalignement dôarbre.  

Le d®veloppement de cette syst®matique am¯ne une connexion visuelle discr¯te entre lôespace de la m®dina 

et les quartiers voisins. Ponctuellement un am®nagement identique de part et dôautre de la chauss® pr®sente 

un potentiel dô®l®ment connecteur. Le choix dôadopter le m°me langage (am®nagements, rev°tement du sol, 

végétation) crée une cohérence visuelle certaine. Cependant ces deux dynamiques sont cantonnées sur des 

zones ponctuelles et ne forment pas une logique continue.  

 

93 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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Am®nagement de part et dôautre de la route cr®ant une continuit® 

 

En ce qui concernes les flux de déplacements, les portes et ouvertures de la médina incarnent les interfaces 

principales entre la médina et le reste de la ville. 

Localisation des portes : 

 

 

94 Google street view, 2020 
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Nous rappelons quôen 2010, une zone tampon d'environ 200 m autour de la m®dina a été instaurée96. Cette 

mesure élargi le règlement en vigueur dans la médina à ses espaces limitrophes et notamment en ce qui 

concerne les r¯gles dôurbanisme. Cela se mat®rialise par exemple par une norme en ce qui concerne la hauteur 

du bâti ou encore par une charte de couleur pour les façades. Indirectement cette nouvelle législation a créé 

un environnement particuli¯rement propice ¨ lôint®gration de la m®dina dans les tissus environnants. 

Cependant, les b©timents construits avant cette loi nôont pas lôobligation de sôy plier r®duisant passablement 

son effet. 

97 

Extrait du Plan dôam®nagement Urbain de 2008 (Zone Médina) 

 

En définitive nous pouvons relever le rôle structurant des espaces publics et du paysage urbain dans la 

connectivit® de la m®dina avec son contexte, bien que beaucoup dô®l®ments perturbateurs soient à déplorer. 

  

 

96 Un arrêté similaire, instaurant un périmètre de sécurité autour de la Médina avait mis en place au tout début de la période 

coloniale (1882) selon les différentes études universitaires que nous avons consultées. 

97 Jalel .Abdelkafi, Plan dôam®nagement urbain de la ville de Sousse, 2008. 
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Schéma récapitulatif : 

98 

 

98 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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 Enjeux propres aux espaces publics de la 

Médina 

Lôespace public de la m®dina de Sousse est un art®fact patrimonial en soi. Sa trame reposant sur un 

d®coupage des ´lots dôhabitation par un syst¯me de voiries sinueuses, exigu±s et pi®tonnes lui donne un 

caractère organique unique. Lorsquôil parcourt ces rues, le visiteur d®couvre ce tissu historique non seulement 

visuellement mais ®galement via ses autres sens. Ainsi lôespace public est peut-être le substrat central de 

l'expérience de la médina, et doit à ce titre impérativement être préservé et valorisé à travers le plan directeur 

des espaces publics. 

Ils se caractérisent donc par : 

- Une dominante piétonne propre à la déambulation traversant un tissu commercial et patrimonial. 

- Un traitement de bonne facture et relativement préservé : revêtement du sol calcaire - mobilier urbain 

(banc - éclairage) - traitement de la pente. Ces éléments relèvent du cadre patrimonial. 

- Un espace public très majoritairement minéral en raison de sa constitution historique et identitaire. 

Par la suite son caractère particulièrement exigu nôa pas engendr® une volont® de v®g®talisation. 

- Une production historique et identitaire de lôespace public consistant notamment en l'appropriation de 

ce dernier par les commerçants et les restaurateurs. De cette dynamique découle une forte 

fréquentation des axes accueillant ces services. La faible utilisation des autres voies crée un contraste 

particulièrement frappant. 

- Le r¹le structurant dô®difices tels que les mosqu®es, les hammams, les caf®s et les souks accueillant 

les fonctionnalités socialisantes. 

De ces éléments découlent plusieurs enjeux : 

- Une valorisation du caract¯re pi®ton aujourdôhui mis en danger par la tr¯s forte fr®quentation du site 

ainsi que par la présence de deux-roues motorisées source de nuisances (sonores, olfactives, 

dangerosité). 

- La requalification des ®l®ments structurels de lôespace public : uniformisation du rev°tement du sol 

traditionnel - remise en valeur du mobilier urbain - rendre le r®seau dô®clairage public fonctionnel, 

cohérent et esthétique. 

- Incorporer une donn®e v®g®tale ponctuelle de lôespace public sur des sites identifi®s et sôy pr°tant 

particuli¯rement dans lôoptique de contraster le caract¯re particuli¯rement min®ral de cet espace et 

dôy apporter une touche de fra´cheur. 

- Cette v®g®talisation peut sôinscrire dans une dynamique de mise en valeur des édifices structurels 

dans la m®dina ¨ travers la requalification des espaces publics qui sôy juxtaposent. 

- En d®finitive, ces enjeux ont dôune part vocation ¨ am®liorer les conditions de vie des habitants mais 

également à maintenir et à valoriser le fonctionnement historico traditionnel des espaces publics de 

la médina de Sousse. 

- Il est indispensable de garder ¨ lôesprit que cette zone est particuli¯re et r®gent®e par une juridicit® 

propre. Par ailleurs, les habitants et les commerçants semblent avoir des codes de conduites tacites 

qui échappent souvent aux personnes étrangères à la Médina. 
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 Centre-ville / Centre-ville européen / Trocadéro 

 Implantation et forme urbaine 

Ces quartiers qui se 

déploient le long de la 

muraille Est et Nord de la 

Médina sont connectés avec 

celle-ci via les portes Bab El 

Jabli, Bab Bhar / place Sidi 

Yahia, côté nord ; et Bab 

Jedid vers lôEst. Le Centre-

ville constitue un tissu 

remarquable de la ville par sa 

situation stratégique 

comprise entre le port de 

Sousse et sa Médina. 

Il constitue la façade 

maritime de la ville et reste 

empreint dôune forte identit® 

coloniale. Son caractère 

linéaire orienté nord / sud octroie à cet espace une géométrie particulièrement organisée qui contraste 

fortement avec la typologie médinale. Relativement plat, ce quartier est parfaitement calé sur la topographie 

horizontale du port de Sousse.  

Le centre-ville européen fut structuré durant le protectorat ¨ partir de lôavenue de la Quarantaine (Av Habib 

Bourguiba), puis de lôavenue Jules Ferry (Av de lôInd®pendance). Il constituait jusquô¨ la fin des ann®es 1990 

lôessentiel du p¹le ®conomique et administratif de la ville. Lôavenue Habib Bourguiba, démarre au sud par le 

carrefour de lôancienne place Pichon, au centre de laquelle sô®rige la statue équestre du premier président 

tunisien. Au nord, lôavenue d®bouche sur Boujaafar et la place des villes jumel®es. Le parc Charles Nicolle 

(aujourdôhui nomm® parc Boujaafar) sôinscrit dans la parall¯le ouest de lôavenue Habib Bourguiba et domine à 

la fois lôurbain et le baln®aire. 

Lôavenue Habib Bourguiba a ®t® en grande partie reconstruite entre les ann®es 1990 et 2010. Les 

constructions de la période coloniale ont été remplacées par des édifices modernes aux larges façades vitrées 

et aux fonctions multiples : Si¯ges de banques, assurances, immeubles bureautiques. Lôh¹tel Sousse Palace, 

autrefois célèbre pour ses 11 étages et son caractère moderne a été partiellement rejoint en hauteur par 

dôautres ®difices, octroyant ainsi au centre-ville un tissu urbain très hétéroclite dont les hauteurs varient entre 

R+2 et R+11. Cette hétérogénéité est vécue par la majorité des citadins comme une « défiguration » de leur 

centre-ville. 

Des palmiers structurent de part et dôautre lôaxe de lôavenue Habib Bourguiba et des Ficus ont ®t® plant®s le 

long des artères principales. 
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 Morphologie des espaces publics 

 Les tracés : 

Le réseau viaire du centre-ville sôorganise essentiellement autour de trois art¯res lin®aires en forme de 

fourchette : Lôavenue Mohamed Ali El Hammi, qui longe les remparts de la Médina ; la rue Habib Thameur, au 

milieu ; et lôavenue Mohamed V qui longe le port. Autour de ces artères, le bâti, essentiellement de type jumelé, 

se présente sous la forme de larges façades urbaines parfaitement alignées sur la voie publique. 

Au centre-ville, les dimensions des emprises des voies sont moyennes et les hauteurs du bâti relativement 

basses variant de R+1 à R+6. Beaucoup de bâtisses de la période coloniale ou postcoloniale subsistent 

(certaines sont dans un état de délabrement avancé) et confèrent à ce quartier une certaine homogénéité à 

comparer avec son voisin nord : le centre-ville européen. Des ficus et des palmiers sont plantés tout au long 

des voies principales et des zones de parkings sont occasionnellement délimitées le long des remparts de la 

médina. 

En centre-ville européen, le réseau viaire du tracé perpendiculaire formée par lôavenue Habib Bourguiba et 

lôavenue Môhamed Maarouf constitue le cîur des espaces publics structurants. 

 Typologie de la trame viaire : 
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Le réseau viaire obéit essentiellement à deux principes : 

1) La trame orthogonale qui caract®rise lôurbanisme colonial issu de lôhygi®nisme, notamment les trois art¯res 

parallèles qui structurent le centre-ville (Av Mohamed Ali El Hammi, rue Habib Thameur, Av Mohamed V) et le 

tissu urbain form® par lôAv Habib Bourguiba et le rue Amilcar. Ce dernier ayant fait lôobjet dôune pi®tonisation 

des rues de Remada et dôItalie au d®but des ann®es 2000. 

2) Le tracé de type Haussmannien radioconcentrique formé par les cinq artères qui prennent naissance à partir 

de lôactuelle place des Douanes : (de gauche à droite : la liaison Place Farhat Hached ï Place des Douanes, 

rue Ali Belhouane, rue de lôInd®pendance, rue Ali Bey et rue Abdallah Zoubeir). 

Ces rues rayonnantes sont entrecoupées par des voies secondaires Est ï ouest qui rejoignent le front de mer ; 

cependant la zone du littoral comprise entre le port nord et la place des Villes Jumelées (surnommé Bhar 

Ezzebla) nôoccupe pas la place quôelle m®rite eu ®gard de son emplacement strat®gique. Cette portion 

importante du littoral fait lôobjet dôune forte attention municipale et pr®sente un enjeu strat®gique de 

d®veloppement dôespaces publics de qualit®. 

 

  Dimensions et caractéristiques des espaces 

publics : 

Les voies principales du centre-ville ont fait lôobjet de plantations dôalignement (palmiers ou Ficus) dont la 

grande majorit® date de lô®poque coloniale. Ces plantations dôalignement qui font r®f®rence ¨ plusieurs villes 

méditerranéennes de la rive nord caractérisent ces nouvelles artères basées sur la géométrie, le rythme et 

lôordonnancement qui contrastent fortement avec le tissu m®dinal. 

Lôessentiel du trac® urbain repose sur un tramage quadrilat®ral qui prend naissance ¨ partir de lô®pine dorsale 

constitu®e par lôAv L.S Senghor. Au sein du quartier Trocad®ro, lôavenue de la R®publique et lôavenue Môhamed 

Maarouf structurent les voies secondaires qui forment des tracés réguliers donnant naissance à des îlots 

urbains plus ou moins structurés. Certaines constructions coloniales remarquables subsistent mais beaucoup 

ont ®t® remplac®es par des immeubles dôhabitations et de bureaux ¨ partir des ann®es 1980. 

 Voies principales : 

Coupe : AV Habib Bourguiba 
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Coupe : Rue Mohamed V 

         

  Voies secondaires : 

 Piétonne : 

Coupe : Rue Braunschweig 

                         

 Véhiculaire : 

Coupe : Rue Khaled Ibn Walid 
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 Matérialités 

 Revêtements du sol : 

Les revêtements des sols au centre-ville ont souvent fait lôobjet de d®bats au sein des diff®rents conseils 

municipaux qui se sont succédés : La notion de continuit® fait aujourdôhui cruellement d®faut au centre-ville. 

On assiste à une sorte de patchwork de différents matériaux qui peuvent néanmoins se classer en trois 

catégories dominantes : 

1) Les revêtements à base de ciment : différentes dalles lisses (teintées de plusieurs coloris ocres jaunes, 

rouges, gris) ou rugueuses (à base de petits cailloux dôoueds aux teintes allant des tons jaun©tres au marrons 

foncés). Les dimensions sont elles aussi très variables et sont généralement carrés (30 x 30 cm à 60 x 60 cm). 

2) Les revêtements à base de pierre calcaire blanche (type Médina) posées avec un joint en ciment noir et 

dont les dimensions varient sensiblement entre 15 x 15 cm et 20 x 20 cm. Ils sont parfois rectangulaires (15 x 

25 cm) posés en quinconce. 

3) Les revêtements industriels de type « autobloquant » présents sous plusieurs formes qui s'emboîtent entre-

elles (rectangles ; forme de I ïavec ou sans ondulations- ; écailles ; tr¯flesé), les deux coloris qui dominent le 

marché sont le gris et le rouge brique. Ces revêtements ont connu leur apogée au début des années 2000 

pour leur production en masse, leur homogénéité globale et surtout leur technique de pose sur un lit de sable 

permettant de les déposer à tout moment pour intervenir sur les réseaux ou modifier la géométrie des 

trottoirsé Les rev°tements des trois cat®gories sont parfois combin®s entre eux pour ï voire même 

« rehaussés è par dôautres mat®riaux plus ç nobles » pour souligner le caractère prestigieux de certains 

espacesé 

   

   

 

Les changements de types de rev°tements nôob®issent pas ¨ une logique spatiotemporelle et ne traduisent 

pas un changement de tissu urbain. Lôaspect ponctuel est toujours privil®gi® par rapport ¨ la lecture de 

lôensemble. 

1 2 3 
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  Mobilier : 

Lô®clairage : 

- Lô®clairage des voies v®hiculaires se fait par deux types : 

Type1 : On le retrouve essentiellement devant la municipalit® de Sousse et tout au long de lôAv Habib 

Bourguiba. 

Type2 : On le retrouve dans le reste des espaces publics. 

- Lô®clairage du Quai des Arts se fait aussi par deux autres mod¯les (Type A et Type B). 

              Type :1                            Type : 2                            Type : A                            Type : B 

         101 

                          Voies véhiculaires                                                           Quai des Arts 

Poubelles publiques : 

          

On distingue 3 modèles de poubelles : deux sont de la même typologie avec des couleurs différentes qui sont 

celles de la mairie de Sousse. Un autre mod¯le (les grandes poubelles vertes) qui occupent moins lôespace 

public par rapport au petit modèle et se situent essentiellement dans les artères secondaires et résidentielles 

ou dans les zones qui comportent des activit®s de restaurationé 

 

101 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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Bancs publics : 

    103 

En ce qui concerne les bancs publics, on dénombre un seul modèle qui se présente dans deux aménagements 

différents. 

Plots anti-stationnement : 

           

Des bacs à fleurs et des plots en béton font régulièrement office de barrières pour dissuader le stationnement 

anarchique sur les trottoirs. Le manque de parkings pose un vrai problème dans cette zone du centre-ville. 

 Végétation : 

On distingue deux types de plantations dôalignement sur les trottoirs : le palmier et le ficus. 

      

 

103 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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 Fonctions et usages des espaces publics 

Depuis lôexpansion urbaine de la fin des ann®es 1990, le centre-ville a progressivement connu une sorte de 

d®clin dans ses activit®s de commerce et de services. Lô®mergence de nouveaux immeubles le long de la 

route touristique a accéléré le processus de délocalisation de certaines professions libérales et grand nombre 

dôenseignes commerciales. On assista alors progressivement à une paupérisation du centre-ville et 

lô®mergence de services populaires essentiellement li®s ¨ la restauration rapide, ¨ la maroquinerie bon march® 

et aux services de t®l®phonie mobileé 

 Lôappropriation de lôespace public 

Lôappropriation de lôespace public par les activit®s commerciales et de restauration rapide est un phénomène 

qui sôest amplifi® apr¯s la r®volution (2011). Le quartier de Trocadéro reste jusquôaujourdôhui tr¯s ax® sur les 

activités de services. La composante résidentielle y est assez faible. Plusieurs administrations aussi bien 

®tatiques que du secteur priv® y sont install®es. Il existe aussi des lieux dôenseignement et une composante 

commerciale essentiellement rattachée aux activités de service. 

 

                                 

Phénomène récurrent de lôappropriation des espaces publics par les commerçants106 

 

Ponctuellement, lôespace public est utilis® par les commer­ants, les caf®s et les marchands ambulants qui 

s'installent de façon régulière et permanente sur les places et les trottoirs. Cela crée beaucoup de gêne et de 

désagréments aussi bien du côté des riverains que pour les passants. Petit à petit, ce phénomène participe à 

lô®loignement du soussien de son centre-ville qui lui pr®f¯re, d¯s quôil en a les moyens, des espaces 

péricentraux tel que Kh®zama ou lôaxe de la route touristique qui comporte de plus en plus de galeries 

commerciales et de salons de thés huppés. 

 

106 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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 Eléments de rupture et de connexion avec les 

tissus avoisinants 

Ruptures : 

107 

Les principaux éléments de ruptures sont sans doute liés aux usages et aux fonctions qui vivent un déclin 

rapide, aussi du fait de la d®localisation progressive des activit®s culturelles. Le seul point dôattache de 

lôensemble des soussiens avec lôavenue Habib Bourguiba r®side aujourdôhui en la subsistance de son th®©tre 

municipal et de quelques si¯ges de banques et dôassurances. 

La frange du littoral enclav®e par lôancien h¹tel Abou Nawas Boujaafar (actuellement ferm® pour travaux 

arrêtés) constitue depuis longtemps un obstacle pour la continuité de la promenade allant de la corniche de 

Boujaafar vers le centre-ville. Lôabandon de plusieurs b©timents (dont certaines pourraient avoir un int®r°t 

patrimonial) constitue aussi des points de ruptures visuelles qui accélèrent le phénomène de la paupérisation 

du centre-ville. Enfin, les problèmes liés au manque de stationnement nôencouragent pas les soussiens ¨ se 

rendre au centre-ville particulièrement durant la saison estivale où le phénomène des embouteillages est 

amplifi® par la pr®sence de nombreuses voitures ®trang¯resé 

 

107 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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Connexions : 

La place Sidi Yahia et le Quai des Arts sont deux espaces publics à forte connectivité. La place Sidi Yahia 

continue ¨ jouer un r¹le dôinterface entre la M®dina et le centre-ville européen. Son rôle transitoire lui confère 

un statut central qui pourrait être mis en exergue dans une échelle plus large de mise en valeur du centre. 

Lôavenir de la gare de Sousse sera d®terminant dans la reconfiguration des connexions entre la M®dina et la 

ville européenne ; la place Sidi Yahia aura alors un nouveau rôle à jouer dans la réécriture de cet ensemble 

urbanistique à fort potentiel public. 

Le quai des Arts représente quant à lui un autre type de connectivité. Sa position face à la Méditerranée est 

déterminante pour une lecture de la ville à partir de la mer. Si le port commercial est un jour délocalisé et 

remplacé par une marina touristique, le Quai des Arts jouera alors pleinement sa fonction dôaccueil et de liaison 

entre la mer et la ville. 

 

 Enjeux des espaces publics 

Bien que le centre-ville connaisse ces derniers mois une nette amélioration de sa propreté et de l'entretien de 

ses espaces verts, il nôen demeure pas moins que beaucoup reste ¨ faire pour r®concilier les soussiens avec 

leurs espaces publics. La reconquête du centre-ville passera inéluctablement par une réécriture assez 

importante de ses espaces publics. La pi®tonisation de certaines zones en intelligence avec lô®tude de 

circulation et de stationnement qui sera prochainement lancée pourrait constituer un enjeu essentiel du centre-

ville. Par ailleurs sa connectivité avec des pistes cyclables pourrait progressivement le rajeunir et amorcer le 

phénomène de gentrification qui lui serait salvateur. 

Enfin, sur le plus court terme, une charte des matérialités et une campagne de végétalisation permettrait de 

renforcer lôattractivité de certains parcours et dôaméliorer très rapidement le sentiment général de cohérence 

entre les différentes entités qui présentent un potentiel et un enjeu. 
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 Capace grande/ Capace Piccolo / Corniche / 

Médina porte sud 

 Implantation et forme urbaine  

Bien que les tissus urbains des quartiers 

de Capace Grande et Corniche diffèrent 

sensiblement dans leur genèse et leur 

structuration. On peut facilement les 

associer du fait de leur proximité 

géographique et de leur continuité. 

Capace Grande étant légèrement en 

hauteur, le quartier occupe jusqu'à 

aujourd'hui un territoire très symbolique 

de la ville de Sousse. Malgré le 

délabrement de son cadre bâti, il reste 

charg® de m®moire et dôhistoire ; une 

partie importante de son urbanité 

subsiste.  

Séparés par la rue Naceur Bey, les deux 

quartiers de Capace Grande et Corniche 

occupent la deuxième position par 

rapport au littoral formé par la plage 

Boujaafar. Ils constituent de ce fait des 

tissus de connexions importants entre la 

ville et son littoral. Les deux tissus sont 

séparés de la zone touristique par le 

grand boulevard Abdelhamid Belkadhi. 

Les constructions dont les hauteurs 

varient majoritairement entre R+2 et 

R+5 prennent une connotation 

touristique (petits hôtels, appartements pour estivants, restaurants, boutiques dôartisanats...) lorsquôelles se 

rapprochent de ce boulevard structurant. 

Capace Grande est essentiellement minéral du fait de la faible emprise de ses voies. En revanche, des arbres 

dôalignement sont plant®s tout au long des voies principales : Av Hassouna Ayachi, rue Naceur Bey, blvd 

Abdelhamid Belkadhi, rue de Constantineé 

Des parcs plus ou moins aménagés et entretenus entourent les immeubles résidentiels qui sont érigés depuis 

les années 1960 dans la pointe sud du quartier Corniche. 

Les quartiers sud de la ville de Sousse prennent naissance en bas de le la Médina et de Bab El Kebli. Ils sont 

bord®s par le port ¨ lôEst et par lôavenue du 15 Octobre 1963 ¨ lôouest. Leur topographie est l®g¯rement inclin®e 



PDUI de la ville de Sousse : Plan directeur des espaces publics / Tâche I : Diagnostic et Orientations ï octobre 2020   80 

en allant vers lôEst et en rejoignant la mer. Les hauteurs des constructions peuvent varier entre R+2 et R+5 

ainsi que la densité et le partage des îlots qui diffère au sein dôun m°me quartier. 

Les grandes art¯res re­oivent des plantations dôalignement et ont des emprises confortables tandis que les 

rues secondaires sont très disparates et varient selon plusieurs critères (socioéconomiques ou si la zone est 

purement résidentielle ou mixte : services de proximité et habitations). 

 

 Morphologie des espaces publics 

 Les tracés : 

Le réseau viaire est constitué essentiellement de trois grandes artères perpendiculaires au littoral : lôAv Hédi 

Chaker sur la corniche, le blvd Abdelhamid Belkadhi qui sépare Corniche de la zone touristique et la rue Mongi 

Bali, artère structurante du quartier. 

Des voies perpendiculaires sont tout aussi structurantes, bien que secondaires : la rue El Qods, la rue Ribat 

et la rue Naceur bey constituent des pénétrantes Est ï Ouest qui traversent lôensemble du tissu urbain. Au-

delà de la rue Naceur Bey, vers le sud, le quartier Capace Grande se distingue par un maillage urbain plus 

dense bien que la typologie du bâti présente plusieurs similitudes entre les deux tissus. 

Les quatre quartiers de Bir Chobbek, Capace Piccolo, Médina porte et Port sud sont séparés entre eux par 

trois grandes artères : 

 Typologies de la trame viaire : 
 

 

Trame viaire de Capace Grande et Corniche 
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     109 

                     La trame viaire de Capace Grande                                        La densité du bâti / rapport plein et vide 

 

 

 

 

 

Trame viaire de Capace Picolo et Médina Porte sud110 

 

109 A.F / URBAPLAN, 2020. 

110 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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 Dimensions et caractéristiques des espaces 

publics 

 Voies principales : 

Coupe : Rue Mongi Slim 

                        

Coupe : Rue Abou El Kacem Echabi 

 

 Voies secondaires : 

Coupe : Rue Ahmed Zaatir 
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 Matérialités 

 Revêtements du sol : 

                

                                                      Pavé autobloquant                                        Cimentage avec incrustation de 

                                                                                                                              Carreaux   de ciment teintés 

 Eclairage public et végétation: 

       

               Type dô®clairage public                                                         Alignements de Ficus 

 Fonctions et usages des espaces publics 

 

La fonction principale des quartiers de Capace Grande et Corniche est 

résidentielle. Toutefois, le long des grands axes structurants, des cafés et 

des commerces se d®ploient. Il sôagit essentiellement de commerces de 

proximité et de petits services de quartier qui occupent souvent les rez-de-

chaussée de petits immeubles résidentiels, ou parfois les extensions et les 

garages de villas isolées. Les trottoirs sont très souvent assimilés à des 

extensions des commerces au d®triment de lôespace public. Quôil sôagisse 

de petits commerces dôalimentation g®n®rale, de boucheries, marchands 

de fruits et l®gumes ou autres commerces dôalimentation, les devantures, 

une partie des équipements de réfrigération et les présentoirs sont disposés 

sur les trottoirs tout au long de la journée. 
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 Appropriation de lôespace public par les 

habitants 

                   

Les quartiers sud de la ville restent encore assimilés à des zones mixtes où services et habitations se côtoient 

avec les activités portuaires. Des activités de services (réparations, mécaniciens, petits ateliers industriels) 

sont intégrées aux quartiers résidentiels. 

 

 Éléments de rupture et de connexion 

Ruptures : 
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Au niveau du quartier Corniche, la rupture essentielle se fait ressentir du côté ouest du blvd Abdelhamid 

Belkadhi o½ la zone touristique laiss®e ¨ lôabandon arbore un paysage chaotique qui cr®e une distance avec 

le littoral. Vers le sud, la zone dôimmeubles de rapports pr®sente une rupture typologique avec le b©ti ; pourtant 

la pr®sence dôespaces verts entretenus conf¯re ¨ la zone un statut de parc propice ¨ la d®tente. 

A Capace Picolo, les ruptures existent naturellement à travers les disparités socioéconomiques entre les 

quartiers sud et les quartiers centraux. Ces dernières années une attention particulière a été accordée par la 

commune aux quartiers sud de la ville (réfection des chaussées, amélioration de la collecte des orduresé). 

 

Les zones de ruptures de Capace Picolo 

 

 

Les zones de ruptures de Capace Grande 

La grande rupture au niveau du quartier de Capace 

Grande est affirmée par la présence du Centre 

Randa dont la typologie est totalement hors 

contexte. Malgré les années écoulées depuis sa 

construction vers la fin des années 1990, cet 

®difice dont lôach¯vement demeure assez flou nôa 

pas pu sôint®grer au quartier. 

La faible distance qui le sépare de la typologie 

résidentielle originelle du quartier permettrait 

toutefois dôentreprendre des op®rations de 

végétalisation qui pourraient à moyen terme 

att®nuer lôincidence visuelle de cet ®difice sur le 

paysage urbain avoisinanté 
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Connexions : 

Les quartiers de Capace Grande et Corniche sont très connectés avec les tissus urbains avoisinants. Leur 

position à la fois centrale et qui domine le littoral leur permettrait de se régénérer rapidement dès que le cadre 

bâti de la zone touristique trouvera des solutions alternatives lui permettant retrouver une urbanité attractive. 

 Enjeux des espaces publics 

Les enjeux de ces quartiers sont très importants eu égard au rapport des citadins avec le littoral. La zone en 

front de mer actuellement d®laiss®e devra faire lôobjet dôune r®flexion commune avec lô®quipe en charge de 

lô®tude de la r®vision du P.A.U. La porosité historiquement avérée des quartiers Capace et Corniche pourra 

jouer un rôle régulateur entre le centre-ville et le tissu urbain qui sera nouvellement créée sur le littoral. Il faudra 

toutefois veiller à la préservation des composantes patrimoniales qui subsistent dans ces deux tissus. 

Pour lôheure actuelle, le quartier de Capace Grande a un grand besoin dôentretien et de r®g®n®rescence 

dôactivit®s ®conomiques qui lui permettront de r®sister ¨ la pression des promoteurs dès que le tourisme 

reprendra le chemin de la croissance. Le petit marché pourrait constituer une opportunité intéressante de 

remise en valeur du quartier. 

                      

                  Végétalisation « alternative » - rue Victor Hugo                                     Le marché de Capace Grande 

Plusieurs fa­ades h®t®roclites pourraient faire lôobjet dô®tudes en vue dôune v®g®talisation alternative (action 

publique / priv®e) ¨ mener dans le cadre dôune ®tude paysag¯re sur un certain nombre dôart¯res dont 

notamment la rue Victor Hugo et la rue de Carthage.  

Il est à souligner que plusieurs rues de Capace Grande pourraient être éligibles à la piétonisation, entre autres 

la rue des Dunes et le rue Victor Hugo. Un parcours piéton pourrait ainsi être crée entre Boujaafar et la Médina 

via le petit pont qui traverse le chemin de fer dans le prolongement de la rue Victor Hugo en allant vers 

Trocad®ro. Un parcours traversant une partie du Sousse colonial peut °tre cr®e jusquô¨ Bab Jebli ou Bab 

Bharé 

Lôinterd®pendance entre les quartiers sud et les quartiers centraux a toujours exist® : les quartiers sud ®tant 

assimilés aux services et à la manufacture légère, il y a toujours eu une grande porosité et une grande 

complémentarité entre les tissus urbains très proches aussi sur le plan géographique.  

Le sud de la ville présente un enjeu de développement très important pour Sousse de par son tissu urbain à 

caract¯re h®t®roclite. Lôam®lioration de la qualit® de ses espaces publics et lôorganisation partielle de certaines 

activités (sans toutefois l'asphyxier) lui permettrait de gagner en attractivité. Sa réconciliation avec sa façade 

maritime sera aussi probablement lôun des enjeux majeurs du PDEP.  
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 El Habib / Turki / Jawhara / Ibn Jazzar 

 Implantation et forme urbaine 

 

Cet ensemble de quartiers peut être 

considéré comme étant parallèle aux 

quartiers Capace Grande et Corniche. 

Les quartiers El Habib et Turki se 

structurent ¨ lôEst de lôavenue L.S 

Senghor. Le quartier de Turki est 

séparé du tissu urbain par la voie 

ferrée reliant la gare de Sousse-Ville à 

celle de Kalaa Sghira. 

Le cadre bâti est très hétéroclite et il 

existe plusieurs typologies dont les 

hauteurs varient entre R+2 et R+8. 

Des alignements de Ficus structurent 

lôaxe de lôavenue L®opold Senghor 

(GP1) entre le carrefour du Président 

Senghor et la place du Maghreb 

Arabe. 

La formation des quartiers Jawhara et Ibn Jazzar repose au sud sur un axe structurant fondamental (lôAv Ibn 

El Jazzar qui prends naissance ¨ Bab El Gharbi et qui se poursuit par lôAv du 20 Mars 1956). Le quartier Ibn 

El Jazzar situ® ¨ lôEst est d®limit® par lôAv Tahar Sfar au nord. Le parc Ibn El Jazzar situ® face au complexe 

hospitalo-universitaire Farhat Hached est assimilé à un parc de jeux pour enfants et sépare Ibn El Jazzar de 

Monvielle. La cité Jawhara se déploie au-del¨ de lôAv Mohamed Karoui vers lôouest de la ville. 

Les hauteurs du cadre bâti varient entre R+1 et R+5 et les tissus urbains essentiellement résidentiels à 

lôint®rieur des quartiers- sont relativement denses. 

Les grands axes structurants sont largement arbor®s : des Ficus structurent lôaxe de lôavenue Mohamed 

Karoui, tandis que lôavenue 20 Mars 1956 est bord®e de palmiers. 

 

 Morphologie des espaces publics 

 Les tracés :  

La typologie de la trame viaire de base essentiellement sur des axes Nord / Sud. 

Lôessentiel du trac® urbain repose sur un tramage quadrilat®ral qui prend naissance ¨ partir de lô®pine dorsale 

constituée par lôav Senghor. Au sein du quartier Trocad®ro, lôavenue de la R®publique et lôavenue Môhamed 

Maarouf structurent les voies secondaires qui forment des tracés réguliers donnant naissance à des îlots 
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urbains plus ou moins structurés. Certaines constructions coloniales remarquables subsistent mais beaucoup 

ont ®t® remplac®es par des immeubles dôhabitations et de bureaux ¨ partir des ann®es 1980. 

Pour Jawhara et Ibn Jazzar, le réseau viaire est structuré par les deux grands axes Nord / sud traversés par 

lôav M. Karoui. Les voies secondaires délimitent des ilots urbains aux formes irrégulières mais dont les 

lotissements résidentiels se structurent par endroits, notamment les quartiers de Monvielle et Jawhara qui 

esquissent un quadrillage orthogonal traversé en son milieu par lôAv Karoui. 

 Typologies de la trame viaire : 

 

125 
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 Dimensions et caractéristiques des espaces 

publics  

 Voies principales : 

Coupe :  Avenue Mohamed Karoui 

               

 

Coupe : Lôavenue 20 Mars 1956 

             

 

Coupe : Rue Taieb Mhiri        
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 Voies secondaires : 

Coupe : Rue Ribat 

 

 

 Matérialités 

 Revêtements du sol :  
  

                           Revêtement mixte   /                       Pavé autobloquant    /                   Carreaux de ciment teintés  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

            130  
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 Eclairage public : 

                   131 

 Végétation : 

     132 

  Fonctions et usages des espaces publics 

El Habib a une vocation résidentielle mis à part son important axe Est / Ouest formé par le démarrage de la 

rue Ribat qui se prolonge jusquô¨ la Corniche et qui englobe plusieurs activités commerciales et de restauration 

rapide. 

Turki est un quartier résidentiel dont la proximité avec la zone hôtelière a longtemps ®t® ¨ lôorigine dôune 

certaine mixit® sociale et lôapparition, d¯s les ann®es 1960, de plusieurs logements destin®s ¨ la location. 
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Lôensemble de ces tissus urbains ont des espaces publics tr¯s ressemblants o½ le ph®nom¯ne de lôoccupation 

des trottoirs par lôactivit® commerciale et de petite restauration est r®current. 

Bien que la principale composante de cette formation de quartiers demeure axée sur le résidentiel, les rez-de-

chaussée des grands axes structurants sont pratiquement tous dédiés à des activités commerciales et des 

caf®s. Lôoccupation des trottoirs semble plus r®gul®e sur les avenues Ibn El Jazzar et M. Karoui, mais il nôest 

pas rare non plus de voir lôanarchie sôinstaller sur des rues ¨ faible emprise d¯s quôelles re­oivent un flux 

important de passants. Côest le cas par exemple de la rue Docteur Moreau qui relie la gare routi¯re STS ¨ 

lôh¹pital Farhat Hached. Les tissus r®sidentiels sont globalement ®pargn®s par lôaccaparation de lôespace 

public, bien quôun certain nombre de commerces de proximité ont vu le jour après la révolution au sein des 

tissus dôhabitations (transformations de garages ou parfois extensions bâties sur les retraits). Des îlots 

résidentiels comportant des villas individuelles sont régulièrement investis par des activités de services : 

crèches de quartiers, clubs pour enfants, services de maintenances et de réparations. 

 

                    Occupation des trottoirs  

  

                 Devantures de commerces                                  Affichage urbain             
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Ruptures au niveau des traitements des trottoirs 

 

 Éléments de rupture et de connexion / Enjeux 

propres aux espaces publics 

Ruptures : 

Les quartiers El Habib et Turki étant naturellement liés, la rupture essentielle est constituée par la voie de 

chemin de fer de la SNCET qui constitue en même temps une opportunité intéressante pour un travail de fond 

sur la composante « espace public » de cette partie de la ville. Les op®rations dôensemble situ®es dans les 

zones limitrophes entre El Habib et Corniche marquent encore aujourdôhui une diff®renciation tr¯s nette dans 

les typologies urbaines et constituent, elles aussi, un élément de rupture marquant.  

Les grands axes qui cernent les quartiers r®sidentiels sont des ®l®ments de ruptures visuelle. Bien quôils soient 

souvent plantés et faisant l'objet d'attentions, ils ne parviennent pas à dégager une identité propre à chaque 

quartier de la ville. 

Ces axes structurants permettent le d®veloppement dôune activit® ®conomique qui semble largement primer 

sur lôesth®tique de la ville. Dans un autre registre, le parc Ibn Jazzar très arboré, constitue une opportunité de 

liaison intéressante entre les deux quartiers Ibn Jazzar et Monvielle. 

 

Connexions :  

Elles sont ¨ cr®er par un renforcement de la porosit® Est / Ouest et lôam®lioration des parcours pi®tons le long 

des axes structurants. Les zones résidentielles inscrites dans le quartier Turki ont un accès facile vers le littoral, 

notamment ¨ travers lôavenue Taieb Mhiri ; cependant la coupure engendrée par le passage de la voie ferrée 

rend leur connectivit® avec lôouest de la ville plus difficile. Les enjeux de d®veloppement des espaces publics 

sont essentiellement qualitatifs (récupération des trottoirs, v®g®talisationé), mais le travail sur certains 

parcours piétons alternatifs pourrait constituer une piste de réflexion. 

Les connexions pi®tonnes se font plus rares ¨ mesure quôon quitte le centre-ville, cependant celles-ci peuvent 

être améliorées par un intérêt collectif plus accru des grands axes structurants : régularisation des activités 
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commerciales, harmonisation des trottoirs et des espaces publics, végétalisation des parcours piétons qui 

relient les quartiers au centre-villeé 

Un enjeu de piétonisation se d®finit aux abords du parc Ibn Jazzar qui pourrait sôouvrir davantage sur son tissu. 

La rue du docteur Moreau, très arpentée par les piétons pourrait constituer une pénétrante Est / Ouest de 

grande qualité tout en valorisant son effervescence. Une intervention paysagère et urbaine sur cette voie 

pourrait rendre les quartiers plus attractifs. 

 

134 
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 Cité Ezzahra / Bir Chobbek (partie supérieure) / 

Caserne 

 Implantation et forme urbaine 

La cité Ezzahra englobe la vaste 

portion de territoire au sud de 

lôavenue du Colonel Bjaoui et de la 

caserne militaire. 

A lôouest, elle est bord®e par la rue 

Mohamed Karoui jusquôau carrefour 

des Catacombes, puis, par la longue 

avenue Abou Hamed El Ghazeli 

jusquô¨ son intersection avec la rue 

Abdelhamid Sakka qui en constitue 

la limite sud-ouest. Du coté Est, la 

cit® Ezzahra est d®limit®e par lôAv du 

3 Septembre 1934 puis celle du 15 

Octobre 1963 en allant vers le sud. 

Ce quartier alterne entre des 

fonctions administratives (Siège du 

Gouvernorat, Caserne, Ecole de 

Police, Office de lôHuile), 

universitaires (ISG), culturelles et 

sportives (les différents sites des 

catacombes, le Tennis Club de 

Sousse) et de nombreuses cités 

résidentielles de toutes catégories 

socioéconomiques. 

135 

Les hauteurs des constructions varient entre R+2 et R+7. Des arbres sont plantés tout au long des voies 

principales : Ficus structurant lôaxe de la rue Abdelhamid Sakka, le boulevard Ettahrir, lôavenue du 15 Octobre 

1963. Et palmiers sur lôaxe de lôavenue Abou Hamid El Ghazali. 

Le quartier Caserne forme un îlot triangulaire très hétérogène qui est délimité par les trois grandes artères : 

Av Ibn Jazzar au Nord / Est, av Mohamed Karoui ¨ lôOuest, et av du Commandant Bjaoui au sud. 

La partie Est de lô´lot a fait lôobjet dôun lotissement par lôAFH au milieu des ann®es 2000. Ce lotissement ®difi® 

sur une partie de la caserne militaire est formé de dix tours à usage mixte (commerce en rez-de-chaussée et 
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mezzanine, bureaux et habitations aux étages) dont les hauteurs et les gabarits ont été fixés à 10 étages. Cet 

ensemble urbain en forme de V qui pointe vers le flanc ouest de la Médina (Bab El Gharbi) est finalement très 

proche de cette dernière et représente une certaine austérité de langage architectural par rapport au tissu 

traditionnel médinal. 

 

Les quartiers sud de la ville de Sousse prennent naissance en bas de le la Médina et de Bab El Kebli. Ils sont 

bord®s par le port ¨ lôEst et par lôavenue du 15 Octobre 1963 ¨ lôouest. Leur topographie est légèrement inclinée 

en allant vers lôEst et en rejoignant la mer. Les hauteurs des constructions peuvent varier entre R+2 et R+5 

ainsi que la densit® et le partage des ´lots qui varie au sein dôun m°me quartier. 

Les grandes artères reçoivent des plantations dôalignement et ont des emprises confortables tandis que les 

rues secondaires sont très disparates et varient selon plusieurs critères (socioéconomiques ou si la zone est 

purement résidentielle ou mixte : services de proximité et habitations). 

 

 

 Morphologie des espaces publics 

 Les tracés : 

Le r®seau viaire est essentiellement compos® de voies secondaires ¨ lôint®rieur de la cit® except® lôavenue 

des Catacombes qui la traverse du nord au sud. Les voies secondaires forment essentiellement des îlots 

dôhabitations aux typologies tr¯s variables selon les p®riodes de constructions et la taille des parcelles. 

Le trac® de la trame viaire participe ¨ la d®limitation de trois zones essentielles dans lô´lot urbain : 

1) La composante immobilière composée par le lotissement AFH et le lotissement de la SNIT au 

centre de lô´lot, 

2) Lôensemble hospitalo-universitaire Farhat Hached au nord ; Une composante universitaire et 

administrative délimitée au sud-ouest par la rue de Kairouan, 

3) Une partie centrale de lô´lot urbain demeure non b©tie et accueillera le nouveau si¯ge de la 

municipalité ainsi que le siège de la banque centrale. Cet ensemble administratif sera connecté 

au lotissement AFH. 

 

Les quatre quartiers de Bir Chobbek, Capace Piccolo, Médina porte et Port sud sont séparés entre eux par 

trois grandes artères : 

1-         Lôavenue Abou El Kacem Echabi, 

2-         Lôavenue Ibn Khaldoun, 

3-         Lôavenue Mohamed V. 
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 Typologies de la trame viaire : 

 

136
 

  Dimensions et caractéristiques des espaces 

publics 

 Voies principales  

Coupe : Avenue Abou Hamed El Ghazeli 
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Coupe : Avenue des Catacombes 

            

 

b. Voies secondaires : 

Coupe : Rue de Kairouan 

                 

 

 Matérialités 

 Revêtements du sol : 

                

           Différents types de pavés autobloquants                               Différents modèles de carreaux de ciment 
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 Mobilier : 

Éclairage : 

139 

 Végétation : 

              

 Fonctions et usages des espaces publics 

              

                             Diverses formes dôoccupation de lôespace public en zone r®sidentielle 
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Les voies secondaires de la cité Ezzahra sont appropri®es par les habitants qui sôen servent de parkings ou 

de prolongement de leur espace vert dans certains cas. Les interventions des concessionnaires publics dôeau, 

dô®gouts, dô®lectricit® et de t®l®phonie sont fr®quentes et laissent souvent lôétat des chaussées en travaux 

durant plusieurs semaines. Les attentions accordées par les services municipaux aux quartiers péricentraux 

se limitent parfois uniquement au ramassage des ordures ménagères. 

La composante immobili¯re de lôAFH est en cours dôach¯vement apr¯s environ une quinzaine dôann®es de 

travaux conduits individuellement par des promoteurs privés. Les fonctions commerciales des rez-de-

chauss®e de lôensemble b©ti se r®sument essentiellement ¨ la fa­ade Est du complexe immobilier qui fait face 

à la Médina. La composante bureautique et les habitations semblent avoir été mieux accueillies par les 

soussiens que les espaces commerciaux engendrés par ces galeries commerciales qui ne sont pas 

convenablement reliées entre elles. 

La pointe Est de lô´lot urbain nôayant pas pu °tre int®gr®e au projet immobilier contraste avec lôensemble de 

grande hauteur et entrave partiellement la lecture du « Forum » initialement prévu par le lotisseur. 

 

 Eléments de rupture et de connexion / Enjeux 

des espaces publics 
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Ruptures :  

Les quartiers résidentiels qui atteignent une certaine taille et qui ne renferment pas dôespaces de jeux et de 

loisirs pour les jeunes sont quelque part en rupture avec la ville. La cité Ezzahra est un exemple de 

développement urbain horizontal qui manque de planification urbaine et dont la qualité des espaces publics 

est aujourdôhui en d®calage avec les aspirations de ses habitants. 

Les jeunes occupent les espaces culturels historiques constitués par les catacombes pour se créer des aires 

de jeux improvisées. 

Lô´lot urbain form® par le lotissement AFH constitue en lui-même une très forte rupture avec le tissu urbain 

m®dinal. Le souci de ç rentabilit® è de lôop®ration immobili¯re a prim® sur lôurbanit® de cette partie Ouest de 

la ville qui de plus est située en hauteur par rapport à la Médina. Pourtant, malgré ce résultat très contesté sur 

le plan patrimonial, il existe selon nous un certain nombre de pistes pouvant mener à moyen terme à une 

meilleure intégration de cette portion de ville dans le tissu tr¯s sensible quôelle occupe. 

Les ruptures sont aussi accentuées à travers les disparités socioéconomiques entre les quartiers sud et les 

quartiers centraux. 

 

Connexions et enjeux :  

Les connexions avec le centre-ville doivent être renforcées. La culture du vélo pourrait être instaurée dans ces 

quartiers en raison de son étalement naturel et sa proximité du centre-ville. Les circuits de visites des 

Catacombes pourraient constituer une attraction plus valorisante pour le quartier et aussi plus lucrative. La 

signalétique urbaine des différents sites gagnerait à être renforcée ainsi que la végétalisation de ses principaux 

parcours. 

Les rues int®rieures aux zones dôhabitations pourraient aussi faire lôobjet de plantations th®matiques 

concertées entre les riverains pour donner plus de caract¯re et dôidentit® ¨ certains tron­ons qui manquent 

dôunit®. Idem pour les rev°tements de sols qui gagneraient ¨ °tre unifi®s ¨ lôoccasion de leur renouvellement 

ou dans le cadre de démarches citoyennes concertées. 
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 Zone touristique 

 Implantation et forme urbaine 

 

La zone touristique est formée par le 

boulevard du 14 Janvier 2011 qui constitue 

lôaxe de transition c¹tier entre le nord et le 

sud. 

Sousse ®tant lôune des principales villes 

touristiques du pays où le tourisme de 

masse à pris place progressivement à 

partir des années 1965, les différents plans 

dôam®nagements urbains qui se sont 

succédés ont pris le soin de préserver la 

zone touristique et de lui octroyer tous les 

avantages nécessaires au développement 

dôune activit® p®renne et rentable. 

Ainsi, des larges parcelles en front de mer 

qui dépassant fréquemment les 10 

hectares ont été réservées à des unités 

hôtelières qui avoisinent les 400 lits. 

Ainsi, des larges parcelles en front de mer 

qui dépassant fréquemment les 10 

hectares ont été réservées à des unités 

hôtelières qui avoisinent les 400 lits / unité. 

Les premières unités hôtelières de la chaîne El Hana furent édifiées le long de la Corniche de Boujaafar ; 

ensuite les nouveaux hôtels furent directement implantés en front de mer, limitant ainsi progressivement 

lôaccessibilit® des quartiers nord de la ville ¨ la plage. Les r®sidences touristiques sous forme de bungalows 

parsemés dans des grands parcs arborés ont progressivement laissé la place à des édifices compactes (avec 

parfois plusieurs extensions) dispos®s en front de mer. Cette typologie dôimplantation sur des larges parcelles 

laisse apparaitre dans plusieurs cas dôimportantes franges territoriales non bâties comprises entre le blvd du 

14 Janvier et les hôtels. 

 Morphologie des espaces publics 

 Les tracés : 

Le tracé longitudinal de la route touristique est ponctué par des carrefours qui relient les perpendiculaires Est 

/ Ouest avec le littoral. Des p®n®trantes, parfois pi®tonnes, permettent de rejoindre la mer ; mais elles sôav¯rent 

souvent insuffisantes en période estivale. Cela engendre des encombrements sur les plages à des endroits 

ponctuels et nuit fatalement à la qualité des espaces publics du domaine public maritime. 
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 Typologies de la trame viaire : 

141 

 

 Dimensions et caractéristiques des espaces 

publics 

 Voie principale : 

 

Coupe : Avenue du 14 Janvier 

                    142 
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 Matérialités 

 Revêtements du sol :  

Les rev°tements de sols sont constitu®s dôune d®clinaison de pav®s autobloquants de diff®rents calepinages 

et coloris. 

                143 

 Mobilier : 

     144 

                                                        Eclairage et affichage urbain 

 

- Lô®clairage des voies v®hiculaires se fait par un seul et unique mod¯le 

de candélabre. 

- Ces dernières années ont vu lôarriv®e de panneaux dôaffichage urbain de 

tailles souvent disproportionnées par rapport au contexte de lôespace 

public de la route touristique et de certaines grandes artères. 

 

143 A.F / URBAPLAN, 2020 
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145 

Modèle unique de bancs publics 

 Végétation : 

On distingue essentiellement deux types de plantations dôalignement sur la zone touristique : les palmiers et 

les ficus rythment les trottoirs tandis que les lauriers roses sont disposés sur les terre-pleins centraux. 

      
146

 

Plantations dôalignement sur les trottoirs de lôav du 14 Janvier 2011 

 

  Fonctions et usages des espaces publics 

La majorité des fonctions sont liées au tourisme et aux services para-touristiques (caf®s, restaurants, barsé). 

Un certain nombre de banques sont ®galement pr®sentes ; lôactivit® des cliniques privées se développe de 

plus en plus, ainsi que les services paramédicaux. Il existe aussi une composante de logements collectifs de 

haut standing et des galeries commerciales. 

 

145 A.F / URBAPLAN, 2020. 

146 A.F / URBAPLAN, 2020. 



PDUI de la ville de Sousse : Plan directeur des espaces publics / Tâche I : Diagnostic et Orientations ï octobre 2020   106 

 Eléments de rupture et de connexion / Enjeux 

des espaces publics 

Ruptures :  

Le littoral étant occup® par les unit®s h¹teli¯res, lôacc¯s vers la mer est consid®rablement limit® pour les 

citoyens de la ville. Les passages publics, souvent encombrés durant la saison estivale, sôav¯rent insuffisants 

et mal répartis tout au long de lôavenue du 14 Janvier. Leur signalisation manque de visibilité et les parkings 

sont très rares ; ce qui engendre très souvent des embouteillages durant les heures de pointe et les weekends. 

La piste cyclable, initialement prévue dans les années 1980 lors du premier élargissement de la route 

touristique, a été supprimée pour augmenter encore lôemprise des voies v®hiculaires. 

Lôabsence de porosité Est / Ouest est renforcée par le manque de voies raccord®es directement avec lôavenue 

du 14 Janvier. 

Le ph®nom¯ne de lôaffichage urbain prend une ampleur considérable et ne se limite plus aux panneaux 

conventionnels. Leur nombre sôaccroit sans cesse et les formats varient selon les technologies mises en îuvre 

(panneaux Led ou affichage standard). Leur disposition obéissant aux critères de visibilité des annonceurs ne 

r®pond pas ¨ des r¯gles esth®tiques dôint®gration, ce qui engendre une anarchie et une forte rupture avec le 

paysage. 

 

      

Accaparation du littoral par des constructions hors DPM            Limitation ill®gale de lôacc¯s aux plages par certains h¹tels 

    

Déversement des égouts vers la mer (Oued Blibène)                           Vestiges dôun h¹tel ¨ lôabandon entravant le passage 
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V®g®tation luxuriante des parcs h¹teliers laiss®s ¨ lôabandon                                   Affichage urbain 

 

Connexions & enjeux :  

Ils doivent essentiellement participer à une réconciliation du citadin avec le littoral, une augmentation 

progressive de la surface des plages d®di®es aux habitats de la ville ainsi quôune meilleure r®partition des 

accès. 

Les constructions présentes sur le D.P.M devraient progressivement disparaître pour permettre à nouveau de 

pratiquer la plage comme un espace public de plein droit. 

La promenade de part et dôautre de lôavenue du 14 janvier constitue un lieu de convivialité de plus en plus 

fréquenté par la population en toutes saisons. Elle est de ce fait considérée comme un espace public à fort 

potentiel de développement et de pérennisation. 

Une charte des mat®rialit®s et de lôaffichage urbain gagnerait à être mise en place spécifiquement pour la zone 

touristique pour rétablir la qualité paysagère générale et surtout éviter sa dégradation. 

Enfin, lôaxe nord / sud majeur constitu® par lôav de 14 Janvier se pr°te parfaitement au r®tablissement dôun 

parcours cyclable s®curit® permettant de desservir lôensemble de la côte à partir du centre-ville. 
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 Conclusion et enjeux des quartiers centraux 

Assurément la spécificité de ce regroupement de quartiers r®side dans la polarisation dôune multitude de flux 

(déplacements motorisés / piétons - touristique - économique) dans un périmètre modeste. Au sein de ces 

espaces se concentrent des lieux à forte valeur symbolique et à forte fréquentation, faisant des quartiers 

centraux un espace attractif, mais particuli¯rement sujet aux nuisances. Lôenjeu principal r®side donc dans le 

d®veloppement de strat®gies pouvant assurer et renforcer la praticabilit® et lôappropriation du centre de la ville 

tout en minimisant les externalités négatives suscitée par sa surfréquentation. 

Nous recensons sept enjeux ¨ prendre en compte dans lô®laboration dôune vision strat®gique dôam®nagement 

des espaces publics centraux. Certains concernent l'entièreté du périmètre tandis que dôautres sont plus 

localisés sur des sites particuliers. 

1) Lôinad®quation du centre ¨ la pratique de la marche ¨ pied. Depuis quelques ann®es 

maintenant, la conception des centres villes est changeante. Autrefois hyperconnecté aux 

réseaux de mobilités, ces espaces se veulent désormais pacifiés où les modes doux 

deviennent prioritaires et o½ le confort, la qualit® de vie et lôesth®tisme priment sur le degr® 

de connectivité. Pour Sousse la marchabilité (à savoir le potentiel piéton dôun milieu) est 

particulièrement entachée par : 

- Lôemprise tr¯s importante de la chauss®e par rapport ¨ lôensemble de la voirie. 

- Lôextr°me fr®quentation des voies structurantes par les transports individuels 

motorisés au centre-ville. 

- La rupture crée par lôemprise de la gare et par le ç mur è h¹telier. 

 

2) La marchabilité est également fortement impactée par un autre enjeu : la discontinuité du 

maillage des espaces publics. Pour rendre la marche à pied intéressante pour la population, 

il est indispensable que le citoyen ait le sentiment que ce mode de déplacement soit efficace, 

sûr et agréable au possible. 

Or, à Sousse, le degr® dôam®nagement des espaces publics et particuli¯rement variable. Sur 

certains tron­ons, le pi®ton profite dôun trottoir d®gag® et large proposant un rev°tement de 

sol de qualit® ainsi quôune végétalisation le protégeant des nuisances routières ; quand sur 

dôautres, le trottoir est dégradé, encombré, très restreint, voire dans certains cas 

complètement absent. Il en va de même pour la végétalisation ou les aménagements 

dôespaces publics de plus grande importance (jardins de proximit® - placettes - 

décrochements ¨ vocation publique). Il sôagit donc de g®rer cette discontinuit® afin dôassurer 

la qualité des parcours piéton, et in fine dôinstaurer des modes de déplacements doux pour 

les quartiers centraux qui sôy pr°tent. 

 

3) La majorité des sites emblématiques de la ville de Sousse se trouvent en son centre. Ces 

espaces sont, pour la plupart, des lieux tant parcourus par la population locale que par les 

touristes (P.ex. Médina - Quai des arts - Place Farhat Hached - Ave. Bourguiba - place des 

villes jumelées- Corniche). Or les liaisons piétonnes existantes entre ces espaces sont toutes 

juxtapos®es au r®seau viaire automobile ne facilitant pas leur connectivit®. Sôen d®gage donc 

lôabsence de parcours pacifi® et agr®able entre les espaces embl®matiques de la ville. 
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4) Un grand avantage de la ville réside dans la proximité du centre avec le front de mer. 

Seulement, une fraction de ce dernier est réellement accessible à la population. Les espaces 

restants sont soit inaccessibles soit non-entretenus voire dans certains cas, les deux. Il 

sôagira donc de lutter contre cette inaccessibilité en développant des cheminements vers 

lôeau tout en requalifiant le bord de mer. 

 

5) Dans le centre comme dans le reste de la ville, le ph®nom¯ne de d®versement de lôactivit® 

commerciale sur les espaces publics est à gérer intelligemment. En effet, cette dynamique 

culturelle apporte nombre dô®l®ments positifs ¨ la vie de la ville mais est g®n®ratrice de 

nuisance. Dans ce cas il sôagit de cadrer ce ph®nom¯ne pour mettre sa p®rennisation dans 

un contexte pacifié et laissant de la place pour les autres usages de lôespace public. 

 

6) De ce diagnostic ®merge ®galement un d®s®quilibre et un manque dôespaces publics de 

quartiers (placette - parcs - jardins de quartiers - aménagement de sol continu - regroupement 

dôarbres - etc.). Nous avons identifié un certain nombre de ces aménagements mais ils sont 

rares et extr°mement concentr® dans lôhyper centre de la ville ainsi quôau nord. La 

surconcentration de ces espaces entraîne non seulement une disparité entre les différentes 

parties de la ville mais représente un important manque à gagner en termes de qualité de 

vie. 

 

7) Enfin le parking en surface autoris® quasiment en continuit® sur lôensemble de la surface du 

centre-ville accentue la surcharge et donc le potentiel en nuisances du réseau routier de 

Sousse. De plus, le parking systématique en bord de chaussée accentue lôeffet de rupture 

déjà explicité qui est suscité par le réseau routier. 
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 Les quartiers de lôA.F.H. 

 Caserne AFH 

 Implantation et forme urbaine 

 

Implant® sur une partie des anciennes casernes de la ville, ce lotissement de lôAFH est apparu au d®but des 

ann®es 2000 avec une volont® de cr®er un nouveau quartier r®sidentiel et administratif ¨ lôouest de la ville face 

à Bab El Gharbi et aux remparts de la M®dina. Cependant, ce nouveau tissu urbain a du mal ¨ sôins®rer dans 

la typologie de la mosaïque urbaine avoisinante et ses immeubles à composante mixte (commerces, 

bureautique et résidentiel) sont disproportionnés par rapport au contexte général.  

Initialement, la ville avait pr®vu en concertation avec lôAFH de gr®er un nouveau quartier administratif en 

implantant le nouveau siège de la municipalité et du gouvernorat de Sousse au sein de ce lotissement. La 

conception urbaine sôarticule ainsi autour dôun axe se sym®trie qui sôouvre ¨ lôouest sur une large esplanade 

censé fédérer les différents équipements officiels et administratifs. 

La cit® est comprise entre lôavenue de commandant Bejaoui au sud et lôavenue Ibn El Jazzar au nord. 
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 Morphologie des espaces publics 

 Les tracés : 

 

 Dimensions et caractéristiques des espaces publics : 

Voies principales : 

Coupe : Rue Beni Hassen 
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 Matérialités : 

i. Revêtement de sol : 

       

 

ii. Eclairage public :                      iii. Plantation : 

                         

 

 Eléments de connexion avec les tissus 

avoisinants / Enjeux propres aux espaces 

publics du quartier 

Les connections sont ¨ cr®er autour dôune r®flexion ®largie sur lôensemble du territoire form® par les remparts 

Ouest de la M®dina, Bab el Finga et Bab El Gharbi, lôAv Le Mar®chal Tito, lôAv du Colonel Bjaoui et 

éventuellement le petit morceau de tissu urbain enclavé entre le carrefour Bab El Gharbi et le forum prévu par 

le lotisseur. Cette portion de territoire hautement strat®gique pourrait sôav®rer salvatrice pour lôesth®tique 

urbaine de lôensemble ¨ moyen et ¨ long terme. 
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Ce quartier central de la ville est sans doute lôun des plus difficiles ¨ connecter et ¨ r®int®grer avec le tissu 

urbain avoisinant ; cependant, il présente encore une certaine dynamique du fait de son inachèvement. En 

effet, la composante des espaces administratifs formée par le nouveau siège de la Municipalité, la banque 

centrale et dôautres équipements articulés autour de la place centrale prévue par le lotisseur ne sont pas 

encore construits à ce jour. Il en est de même pour les espaces publics : Forum au cîur de lôîlot dôimmeubles 

construits (R+10) ainsi que les plantations prévues sur la grande place. 

Lors de la deuxième phase des études du PDEP consacrés aux scénarios, il nous paraît judicieux amorcer 

une réflexion approfondie sur cette portion de la ville. 

Une hypothèse serait de connecter le lotissement de la Caserne AFH à la Médina via les jardins des remparts 

et Bab El Ghrabi. Nous aborderons ce scénario plus en détail dans le dernier chapitre de ce rapport consacré 

à la synthèse générale. 
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  Sahloul 

 Implantation et forme urbaine 

 

Issus de lotissements de lôAgence Fonci¯re dôhabitation, les quartiers p®riurbains de Sahloul ont vu le jour 

progressivement ¨ partir de la fin des ann®es 90. Les lotissements de lôAFH visent essentiellement ¨ produire 

des terrains constructibles selon plusieurs typologies dôhabitations (collectives, semi-collectives et 

individuelles). 

Les quartiers de Sahloul prennent naissance ¨ lôouest de la ville et se structurent g®n®ralement autour de 

larges avenues connectées au tissus urbains de la ville par des rocades. La rue Khalifa El Karoui constitue 

lôart¯re de liaison des diff®rents quartiers de Sahloul qui se d®ploient au sud de cet axe. 

En fonction des emprises des voies projet®es par les lotissements de lôAFH, les hauteurs du b©ti varient entre 

R+2 et R+10. Le coefficient dôoccupation des sols (CUF) ®tant g®n®ralement tr¯s ®lev®, les constructions 

(souvent jumel®es) sont assez denses. Des plantations dôalignement ont ®t® pr®vues par le lotisseur et se 

constituent majoritairement de palmiers et des ficus. 
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 Morphologie des espaces publics 

 Les tracés : 

La typologie de la trame viaire sôappuie essentiellement sur des larges avenues Nord-Est / Sud-Ouest, 

notamment lôavenue Yasser Arafat qui s®pare les lotissements de Sahloul 1 et de Sahloul 3. Dôautre voies 

principales leurs sont perpendiculaires et permettent de liaisonner les différents arrondissements de Sahloul 

tel que le rue Sadok Mkadem ou la rue de Turquie.  

Ces grands axes de circulation permettent de rejoindre la route de ceinture et participent activement à fluidifier 

la circulation dôEst en Ouest particuli¯rement durant la saison estivale. 
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 Dimensions et caractéristiques des espaces 

publics : 

Voies principales : 

Coupe : BVD Yasser Arafet 

                  

Coupe sur lôart¯re principale de Sahloul IV (pas encore nommée) 

 

 

Voies secondaires : 

Coupe : Rue Ahmed Zakaria 
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 Matérialités : 

i. Revêtements du sol : 

     

     

 

Lô®clairage public :      Les bancs publics :  

       (Uniquement dans le parc urbain de Sahloul 4) 
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iii. Plantations : 

      

      

            Une grande variété de plantation (Alignements dôarbres et plantations du parc Sahloul IV 

 

 

 Fonctions et usages des espaces publics : 

La grande majorité des espaces publics est constituée par les voies de circulations et les trottoirs dont les 

largeurs varient en fonction de la taille des emprises. Très souvent ces derniers sont accaparés par les 

prolongements des cafés et des commerces qui occupent majoritairement les rez-de-chaussée des immeubles 

tout particuli¯rement sur les art¯res principales. Hormis les plantations dôalignement, tr¯s peu de dôespaces 

verts sont réellement fréquentables excepté le parc urbain de Sahloul IV situé en périphérie. 

 

 

 



PDUI de la ville de Sousse : Plan directeur des espaces publics / Tâche I : Diagnostic et Orientations ï octobre 2020   119 

   

   

 

 Eléments de rupture et de connexion avec les 

tissus avoisinants : 

 Ruptures : 

La principale rupture est située au niveau du quartier de Sahloul 1 et se matérialise par le Centre Hospitalo-

universitaire de Sahloul. Cet équipement occupe une surface considérable entre les agglomérations de 

Sahloul 1 et Sahloul 2, les séparant de la route périphérique où se situe son accès principal. 

 

 Connexions et enjeux : 

Les quartiers de Sahloul sont relativement bien connectés entre eux et les largeurs des voies principales 

présentent un fort potentiel de végétalisation. Les liaisons avec le parc de Sahloul IV restent timides et 

gagneraient à être renforcées par plus de connectivité avec les tissus urbains avoisinants. Un maillage végétal 

pourrait établir une relation forte entre le par cet les zones urbanisées. 
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147 

  

 

147 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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 Cité Riadh 

La construction de la cité Riadh a été autorisée au début des années 1990 et incarne le nouveau mode de 

production de logements en masse adopt® ¨ la fin du si¯cle par lôAFH. Ce d®veloppement form® de plusieurs 

quartiers accueille aujourd'hui une part importante de la population de la ville de Sousse soit un peu moins de 

30% (2014). 

Elle constitue lôextension ouest de la ville et sôy connecte via deux axes routiers structurants. Au Nord côest le 

boulevard de Hussein Ibn Ali qui prend ensuite le nom de Ghazali qui joue ce rôle et au Sud côest la route P12 

qui sert dô®l®ment de jonction au reste de la ville. La cit® est encercl®e par une zone dôarboriculture (ol®iculture) 

¨ lôexception de sa frange Ouest qui sert dôinterface avec la continuit® urbaine de la ville mais la route ceinture 

d®connecte de faits les deux quartiers. ê lôEst, une autre extension est en phase de construction (cit® 

Ezzouhour). La cité Riadh accueille principalement du logement et des commerces de proximité mais quelques 

entreprises y ont également installé leurs bureaux.  

 Implantation et forme urbaine 

Globalement, la forme 

urbaine sôapparente ¨ un 

imposant quadrilatère 

isolé hormis sur sa face 

ouest. ê lôheure actuelle 

l'enti¯ret® du projet nôest 

pas encore réalisée et un 

déséquilibre se ressent 

entre la partie située à 

lôEst (les travaux nôont 

pas débuté sur plusieurs 

lotissements) de la rue 

des Etats-Unis et celle du 

côté ouest.  

En termes de construction, la typologie du bâti et sa densité semble assez conventionnelle comparativement 

au reste des quartiers résidentiels de la ville . Les hauteurs se cantonnent pour lôinstant au R+4 maximum. 

 

 Morphologie des espaces publics 

 Les tracés : 

Comme pour beaucoup de quartiers de lôAFH, la trame viaire est hi®rarchis®e suivant une typologie de voies 

organisée en fonction de leurs dimensions. Dans le cas de la cité Riadh il sôagit dôune subdivision en six 

catégories à savoir : 8 - 10 - 12 - 14 - 20 et 26 mètres. Parallèlement à ce découpage, la trame viaire est claire 

et lisible sôorganisant tant¹t en quadrillage tant¹t de mani¯re plus organique. 

Les voies principales délimitent des grandes entités regroupant plusieurs îlots fermés sur eux-mêmes et 

circonscrits par les rues secondaires. 
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 Typologies de la trame viaire 

149 

 Dimensions et caractéristiques des espaces 

publics 

 Voies principales : 

Coupe : Rue Hatib ibn Abi Balta'ah  

150       

 

149 A.F / URBAPLAN, 2020. 

150 A.F / URBAPLAN, 2020. 
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Coupe : Rue des Etats Unis 

       

Les voies principales se divisent en cat®gories intra et extra quartier. On remarque quôau sein des quartiers 

les trottoirs bien que plus restreints sont entièrement aménagés, tandis quôen périphérie côest g®n®ralement 

uniquement les bordures qui sont posées. 

 Voies secondaires : 

Coupe sur une voie secondaire 

        

Au sein des quartiers dôhabitation, lô®l®ment v®g®tal est introduit par les habitants. On assiste alors quasi 

systématiquement à une accaparation des trottoirs et ¨ des choix dôessences parfois difficiles ¨ int®grer. 

 Matérialités 

 Revêtement de sol : 

 A       B 

On trouve plusieurs types de revêtements de sol. Certains sont installés par la municipalité, dôautres par lôAFH 

lors de la construction des principaux axes. Cependant, une bonne majorité des trottoirs sont pris (ou repris) 

en charge par les habitants et les commerçants. Dôo½ une tr¯s grande diversit® des traitements.  

A : Revêtement en carreaux de ciment teinté 

dans la masse 

 

B : Revêtement en pavé de type autobloquant. 
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 Mobilier : 

Lô®clairage :                                                                 Bancs publics : 

    

 Végétation  

 

 

 

 

 

 

Au sein des quartiers AFH, 

les bancs sont répartis au 

sein des espaces publics de 

quartiers. Lôenjeu principal 

les concernant, réside dans 

la création d'un contexte 

environnemental (courant 

dôair, ombrage, paysage 

agréable, etc.) propice à 

lôappropriation de ces 

derniers par la population. 

On trouve une large gamme 

dôessences végétales 

utilisées tant pour les 

alignements que pour la 

végétalisation des jardins 

de proximité. En plus des 

traditionnels ficus et 

palmiers on retrouve aussi 

très fréquemment des 

oliviers, des mimosas et des 

lauriers. 

 










































































































































































































